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Introduction 

C est ave  so  o ps ue l e fa t, d s sa aissa e, entre en relation avec le monde 

ph si ue et so ial, elui des o jets at iels et des t es viva ts, ui l e tou e : toutes les 

premières expériences du jeune enfant vont passer par son corps. En tant que référence 

permanente, il me semble que la connaissa e et la o s ie e ue l e fa t a de elui-ci sont 

primordiales et seront à la base de nombreux apprentissages. Quels sont les véritables 

e jeu , pou  l e fa t et pou  l l ve, de ette o aissa e et de ette prise de conscience ? 

Sa définition est assez incertaine et il me semble judicieux de préciser de quelle 

o aissa e il s agit lo s ue ous pa lo s de o aissa e du o ps. Quel sens revêt la 

notion de construction du schéma corporel ? Que signifie connaître et avoir conscience de 

son corps et de soi ? Est-ce savoir en nommer les différentes parties ? Le langage et 

l utilisatio  d u  vo a ulai e pe ti e t se ait alo s le gage d a uisitio s dans ce domaine. 

Mais je pense ue l o je tif à suiv e à la ate elle va au-delà de l a uisitio  d u  bagage 

lexical approprié pour parler de son corps. Il me semble que connaître son corps et son 

fo tio e e t pe et de se pe se  e  ta t u e tit  hu ai e, e  ta t u i dividu. C est 

dans ce sens que je souhaite suivre un autre objectif, en parallèle ou plutôt de manière 

conjointe à celui concernant la connaissance du corps : il s agit, hez les l ves, de 

développer la conscience de soi. 

Qu e  est-il de la connaissance de leur corps et de la conscience de soi des élèves de 

maternelle ? Je pense u il e peut être négligé que des différences apparaissent entre les 

élèves, comme dans tous les domaines. 

Les références institutionnelles évoquent les apprentissages concernant la connaissance 

du corps dans le domaine de la découverte du monde et plus particulièrement dans le sous-

domaine intitulé « découvrir le vivant ». Je suppose que pour suivre les objectifs de 

construction du schéma corporel hez le jeu e e fa t, il est essai e de ett e e  œuv e 

des situatio s ui fasse t appel et d veloppe t d aut es l ments que des connaissances 

notionnelles et déclaratives. A a t d fi i des o je tifs g au  d app e tissages, je tenterai 

de mettre en place u e p o du e d valuatio  pe ti e te de eu -ci. Celle-ci sera conduite 

sur deux temps afi  de esu e  l i pa t des situatio s d app e tissages mises e  œuv e e  

classe. 
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L o jet de ette tude est d a al se  la o aissa e et la o s ie e u o t les  élèves de 

maternelle de leur propre corps, de caractériser les facteurs qui influencent cette 

connaissance consciente du corps et de soi et de définir les actions pédagogiques qui 

permettent de la développer et de dui e l effet des facteurs individuels. 

Il s agi a da s u  p e ie  te ps, de d fi i  e u est la o aissa e du corps et la 

conscience de soi et d e  pe evoi  les e jeu . Je te te ai, da s u  deu i e te ps, de 

d fi i  u e p o du e d valuatio  de la o st u tio  du s h a o po el. L e p i e tatio  

et les analyses statistiques et individuelles se feront dans le cadre de ma classe de moyenne 

et grande sections de maternelle. 
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I- Apports théoriques et développement 

1) Connaître son corps et avoir conscience de soi : de quoi 

parle t-on ? 

Je considère à priori u il s agit, pou  l e fa t, de la apa it  d vo ue  les diff e tes 

parties de son corps et de parler de ses sensations physiques en les liant aux éléments du 

corps associés. Il s agit aussi de la apa it  de se ep se te  e tale e t so  o ps et do  

de se le figurer en passant par une e tai e fo e d a st a tio . 

De nombreux chercheurs se sont penchés sur cette question de la connaissance du corps 

et de la conscience de soi, utilisant des terminologies dans des acceptations différentes. Les 

apports des diff e tes app o hes dis ipli ai es pe ett o t d lai i  u e d fi itio  pou  

l instant plutôt imprécise et confuse. 

1.1) L’appo t des th o ies o e a t le s h a o po el 

La notion de schéma corporel, utilisée pour la première fois par Bonnier en 18931, est 

souve t eli e à elle d  « image de soi » et de « connaissance du corps ». Cette notion a été 

introduite à partir de constatations cliniques sur des sujets qui présentaient des altérations 

de la conscience de leur corps suite à des lésions cérébrales. 

La notion de schéma corporel selon différentes approches disciplinaires 

Cette notion est reprise en 1911 par le neurologue anglais Henry Head
2
  ui l asso ie à 

celle de « schéma postural ». Selon ce neurologue, le cerveau contiendrait un modèle 

interne représentatif des caractéristiques et des grandeurs biomécaniques du corps qui nous 

permettrait notamment de situer notre corps dans l'espace, d'avoir une représentation 

topographique de notre corps et de chacune de ces parties grâce aux sens proprioceptifs et 

kinesthésiques. 

                                                             
1
En ligne, Le schéma corporel. (2014) 

http://cours.medecine.2007.free.fr/Site_37/Cours_de_medecine_sciences_humaines_et_sociales_files/%20%2

0schema%20corporel.pdf, consulté le 22 avril 2014. 
2
 Wikipédia. 2014. Image du corps. En ligne http://fr.wikipedia.org/wiki/Image_du_corps, consulté le 1

er
 février 

2014. 

http://fr.wikipedia.org/wiki/Henry_Head
http://fr.wikipedia.org/wiki/Neurologue
http://cours.medecine.2007.free.fr/Site_37/Cours_de_medecine_sciences_humaines_et_sociales_files/%20%20schema%20corporel.pdf
http://cours.medecine.2007.free.fr/Site_37/Cours_de_medecine_sciences_humaines_et_sociales_files/%20%20schema%20corporel.pdf
http://fr.wikipedia.org/wiki/Image_du_corps


 - 8 -  

 

Dans une approche psychanalytique, Françoise Dolto
3
 indique que, bien que les deux 

soient liés, il importe de distinguer le « schéma corporel » et l « image du corps » : le schéma 

corporel spécifiant l i dividu e  ta t ue ep se ta t de l esp e, il est, en principe, le 

e pou  tous et se o st uit pa  l app e tissage et l e p ie e ph si ue. L i age du 

o ps est, pa  o t e, i ti e e t li e au sujet et à so  histoi e. Elle s la o e d s les 

p e ie s te ps de l e iste e de l i dividu et se o st uit, ave  la diatio  du la gage, 

o e la s th se d a i ue des e p ie es otio elles. D ap s Françoise Dolto, 

ette i age du o ps est ouva te et va ie selo  les d si s de l i dividu et sa elatio  ave  le 

monde.  Ainsi, un schéma corporel sain peut aller de pair avec une image du corps 

perturbée. 

Henri Wallon
4
 apporte un nouvel éclairage concernant la notion de schéma corporel. 

Dans sa publication qui fait suite aux recherches menées avec sa collaboratrice Liliane Lurçat, 

il i di ue ue le s h a o po el est fo te e t li  à la otio  d espa e. Il e pose e  effet 

que le schéma corporel, qui ne coïncide pas obligatoirement avec le corps anatomique, 

e t etie t des appo ts t oits ave  l espa e postu al et l espa e a ia t, es diff e ts 

espaces indivisibles et complémentaires formant un tout dynamique. Il définit ainsi le 

schéma corporel comme étant  le résultat des sensibilités à l espa e a ia t rapportées à 

nous-mêmes. 

Eléments de conclusion concernant la notion de schéma corporel 

Considérant ces différentes approches, il se le i po ta t de o sid e , ue l o  pa le 

de s h a o po el ou d i age du o ps, u il s agit d u e o st u tio  d a i ue pour 

l e fa t. Je me permets de rapprocher plus particulièrement la notion de « schéma 

corporel » à celle de « connaissance et de conscience du corps » qui est une connaissance 

objective et la otio  d  « image du corps » emprunte à Françoise Dolto à celle de 

« connaissance et de conscience de soi » qui est au contraire une connaissance subjective et 

mouvante. 

La construction du s h a o po el ta t li e e  pa tie à l i age de soi, elle dépend 

aussi bien de l expérience perceptive et kinesthésique de l e fa t et de la représentation 

e tale de so  o ps da s l espa e ph si ue que de son vécu émotionnel. Ces observations 

                                                             
3
 DOLTO, Françoise. L’i age i o s ie te du o ps. Edition du seuil, 1984. 

4
 WALLON, Henri ; LURCAT, Liliane. Dessi , espa e et s h a o po el hez l’e fa t. Les éditions ESF 1987. 
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permette t de p ise , o e je le supposais, ue l o je tif de o aissa e de son corps 

et de conscience de soi ne sera pas suivi uniquement dans le cadre du domaine de la 

« découverte du vivant » ais suppose ie  l appo t d aut es do ai es dis ipli ai es et est 

en partie conditionné pa  l e p ie e se si le de l e fa t. 

1.2) La construction du schéma corporel et la conscience de soi 

chez le jeune enfant 

Lo s u u  e fa t pa aît, est d a o d u e ouvelle e tit  hu ai e ph si ue ue l o  

vo ue. O  i fo e l entourage des caractéristiques de ce nouveau corps : son poids, sa 

taille, la p se e de heveu … Mais l e fa t, lui, uelle o science et quelle connaissance a 

t-il de e agage at iel ui l e veloppe et comment celles-ci se développent ?  

L e fa t a, au début de sa vie, une connaissance implicite de son corps. Au départ 

confondu avec celui de sa mère, il pe çoit petit à petit u il est u  o ps diff e i  de elui 

ui l a po t . Il p e d o s ie e de so  o ps pa  les se satio s ue elui-ci lui procure et 

pa  le appo t u il a ave  les aut es et les o jets. 

Selon Piaget, les enfants de 2 à 7 ans se situent dans la période « préopératoire »
5
 durant 

laquelle ils apprennent à utiliser des instruments symboliques dont le langage et le dessin. 

Au cours de ette phase se d veloppe l i tellige e s oli ue ui pe et le passage du 

iveau de l a tio  et de la pe eptio  au iveau de la ep se tatio . 

C est do , e  p e ie  lieu, da s l a tio  ue l e fa t construit son image corporelle. La 

structuration du schéma corporel dépend alors, à ce moment, du ressenti physique et affectif 

induit par les interactions entre le corps et le monde environnant.  

Il peut t e ot  l i po ta e de l i itatio  da s ette construction. Ce comportement 

nécessite une première représentation mentale : celle de l a te visualis  et la alisatio  

d u e a alogie e t e le o ps de l aut e et le sie  p op e. Il est i po ta t d allie  à l a tio  le 

la gage ui pe et de d i e e u o  fait et de di e e u o  esse t : la verbalisation joue 

un rôle notable dans la perception ue l e fa t a de so  corps.  

                                                             
5
 En ligne, Le développement cognitif selon Piaget (2013). http://daest.pagesperso-

orange.fr/Pages%20perso/textes_sarrazy/Enseignements/psycho/stades_piaget.pdf, consulté le 25 octobre 

2013. 

http://daest.pagesperso-orange.fr/Pages%20perso/textes_sarrazy/Enseignements/psycho/stades_piaget.pdf
http://daest.pagesperso-orange.fr/Pages%20perso/textes_sarrazy/Enseignements/psycho/stades_piaget.pdf
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1.3) Précisions sur les objectifs à suivre à la maternelle 

Considérant à priori que la connaissance de son corps et la conscience de soi revêtent 

des enjeux primordiaux pour le jeune enfant, il importe, à la maternelle, de mener des 

activités qui permettront de développer ces apprentissages. Lo je tif p i ipal est de passe  

d u e o aissance implicite de son corps à une connaissance explicite en passant d'un corps 

vécu à un corps perçu puis à un corps représenté mentalement. Je vise aussi comme objectif 

que « l i age de soi » des l ves se app o he t au plus p s du s h a o po el u ils 

construisent, permettant ainsi une conscience de soi des plus objectives. 

2) Quels sont les enjeux, chez le jeune élève, du 

développement de cette connaissance et de cette prise 

de conscience? 

2.1) La référence aux  programmes de l’ ole ate elle 

L o je tif est i i de eleve  da s les p og a es de  pou  l ole ate elle6 les 

différents éléments qui se rapportent à la construction du schéma corporel. 

 Le premier domaine concerné est celui intitulé « Découvrir le monde » et plus 

particulièrement « Découvrir le vivant ». Il  est i di u  ue l e fa t doit connaître « les 

parties du corps et les cinq sens, leurs caractéristiques et leurs fonctions », u il doit 

apprendre « à respecter la vie » et recevoir u e p e i e du atio  à la sa t  et à l h gi e.  

L app op iatio  du s h a o po el se fait aussi pa  le iais du t avail sur le repérage de 

soi da s l espa e. A e tit e, les p og a es i di ue t ue « les enfants apprennent à se 

situe  pa  appo t au  o jets ou à d aut es pe so es » et à « situer des objets ou des 

pe so es pa  appo t à d aut es ep es, e ui suppose une décentration ». 

Le schéma corporel se construit également à travers le domaine « agi  et s e p i e  ave  

son corps ». Les te tes offi iels appelle t ai si ue l e fa t doit d ouv i  « les possibilités 

                                                             
6
 P og a e de l ole p i ai e : BO hors-série n°3 du 19 juin 2008 (2008). Le B.O. Bulletin Officiel de 

l Edu atio  Natio ale. 
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de so  o ps … , e p i e  e u il esse t ». L activité physique et les expériences 

corporelles contribuent ainsi au développement moteur, sensoriel, affectif et intellectuel de 

l e fa t. 

2.2) Permettre le développement cognitif et moteur 

App e d e à se o aît e, est app e d e à se pe se  o e i dividu agissant, 

réfléchissant. La prise de conscience de soi induite par la connaissance de son corps permet 

le d veloppe e t de l a tivit  ta og itive et favo ise de e fait les app e tissages da s 

tous les domaines. 

App e d e à o aît e so  o ps pe et d apprendre à agir avec lui pour produire des 

actions et des réponses motrices adaptées à une situation. La construction du schéma 

o po el s a o pag e d u e ep se tatio  de soi et des diff e tes pa ties de so  o ps 

da s l espa e et da s le o de. O  peut noter, par exemple, l utilit  de se représenter la 

position de ses doigts et de leu s ouve e ts pou  l app e tissage de l itu e. 

2.3) Favoriser le espe t et l’esti e de soi, le espe t de sa sa t  

Apprendre à connaître son corps, le ressentir, pouvoir en pa le , est app e d e à le 

respecter. Respecter son corps est une première étape du respect de sa personne et de 

l esti e de soi. 

L e fa t a uie t p og essive e t des o aissa es o e a t le fo tio e e t 

biologique et physiologique du corps humain, ses fonctions, ses besoins, ses rythmes et ses 

li ites. Il app e d la essit  de les espe te , d avoi  u e o e h gi e de vie : sommeil, 

alimentation, hygiène corporelle. 

Co aît e so  o ps est aussi pe ett e u e o se vatio  de sa  « santé mécanique ». 

Cet aspe t est souve t ou li  et les o s ue es so t visi les hez les e fa ts d s l âge du 

oll ge puis à l âge adulte. Il i po te pou ta t de t availle , d s le plus jeu e âge, su  la 

posture du corps pour en respecter la mécanique : maintien du dos droit en position assise 

et lo s d a tivit s d itu e, t avail su  la postu e lo s des activités de lecture, du port du 

cartable ou du soulèvement de charges. 
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2.4) Stimuler le développement psychosocial 

App e d e à o aît e so  o ps, est aussi app endre à connaître les autres, à se 

e o aît e et à e o aît e les aut es o e faisa t pa tie d u e u it  pa ti uli e fo e 

des êtres humains et plus largement des êtres vivants. La construction du schéma corporel 

s a o pag e d u e p og essive d e t atio . L a uisitio  de ses o aissa es pe et 

da s le e te ps la p ise de o s ie e de soi o e d u  i dividu pa ti ulie  agissa t 

dans un environnement matériel et social. 

Co aît e so  o ps, est pouvoi  agi  ave  lui pou  o u i ue  ave  les autres et 

e i hi  ses apa it s d e p essio . La o u i atio  est pas u i ue e t ve ale : le 

corps et les différentes parties du visage participent aux interactions avec les autres. 

Co aît e les possi ilit s d e p essio  de so  o ps aide à aît ise  l e p essio  de ses 

émotions afin que celles-ci puissent être communiquées aux autres.  

A partir de cette réflexion, je peux affirmer que la construction du schéma corporel chez 

les élèves de maternelle revêt des enjeux essentiels et va bien au-delà de la construction de 

o aissa es ouvelles. Il s agit, g â e à la p ise de o s ie e de soi o e d u  être 

unique mais en même temps inclus da s u  g oupe so ial o stitu  d i dividus, selo  

certains aspects, semblables, de développer, chez les élèves, des attitudes et des 

o po te e ts p opi es à la so ialisatio , à l esti e et au espe t de so  i t g it . Il s agit 

d ailleu s de o p te es mentionnées dans les programmes d i st u tio  ivi ue et 

morale
7
  des cycles 2 et 3 ainsi que dans le socle commun

8
. 

3) Comment évaluer chez les élèves la connaissance de 

son corps et la conscience de soi ? 

De pa t sa d fi itio , la o aissa e du s h a o po el hez l e fa t semble être une 

connaissance difficile à évaluer. Le dessin du bonhomme est une pratique courante en classe 

                                                             
7
 Progressions pour le cours préparatoire et le cours élémentaire première année ; Progressions pour le cours 

élémentaire deuxième année et le cours moyen : Bulletin officiel n°1 du 5 janvier 2012 (2012). Le B.O. Bulletin 

Offi iel de l Edu atio  Natio ale. 
8
 Socle commun de connaissance et de compétences : Décret n° 2006-830 du 11 juillet 2006 (2006). Le B.O. 

Bulleti  Offi iel de l Edu atio  Natio ale. 

 

http://www.legifrance.gouv.fr/WAspad/UnTexteDeJorf?numjo=MENE0601554D
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de ate elle. Que ous app e d e dessi  d e fa t et est-il un support fiable pour mesurer 

la connaissance que le jeune enfant a de son corps ? 

3.1) Ce que nous apprend le dessin du bonhomme 

Le dessin du bonhomme est depuis longtemps utilisé chez l e fa t pou  value  la 

représentation mentale et la connaissance de son corps. Ces analyses ont aussi été utilisées 

pour évaluer la personnalité et le quotient intellectuel des enfants mais aussi détecter des 

aspects cliniques. 

Il est important de noter que, comme le précise René Baldy
9, l a al se des dessi s du 

bonhomme a des limites car le s h a i te e ave  le uel l e fa t dessi e le o ho e e 

se f e pas di e te e t à l o ga is e hu ai  ais à la faço  do t l e fa t le ode ave  le 

vocabulaire graphique dont il dispose. 

L a al se des dessi s d e fa ts peut t e u e aide pou  l valuatio  de la o aissa e et 

de la ep se tatio  u o t les e fa ts de leu  o ps ais il est essai e de p e d e 

conscience de certaines limites. Le contexte culturel et fa ilial peut i flue , o e l a tivit  

qui a précédé le dessin. Alla t da s e se s, il a t  appo t  pa  u  oll gue, aît e G, 

u u  e fa t de CE , da s le ad e du « dessin du bonhomme », e dessi ait u u e t te et 

u e g a de ou he. L ha ge qui a suivi avec cet enfant a permis de mettre en évidence 

certaines explications : e fa t du vo age, ses pa e ts s o upe t d u  o e e ali e tai e 

a ula t u ils appelle t, da s le ad e fa ilial, « la bouffe ». Quand il lui a été demandé ce 

u il voulait fai e plus ta d, l e fa t a po du « ouffe ». 

Aussi, selon Françoise Dolto (1984), les dessins sont à analyser selon une interprétation 

psychanalytique : le ôle jou  pa  l i o s ie t est i po ta t da s les t a es g aphi ues 

e fa ti es ui so t ha g es d l e ts d o d e s oli ue. Le dessin des enfants refléterait 

plus l i age de soi ue leu  s h a o po el. Elle met ainsi en garde en indiquant que 

l i age du o ps est pas l i age ui est dessi e ais u elle a à se révéler par le dialogue 

a al ti ue ave  l e fa t.  

                                                             
9
 BALDY, René. Dessine-moi un bonhomme. Editions in-press, 2010 
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3.2) D’aut es iais d' valuatio  

D aut es odes d valuatio  peuve t t e utilis s o e le odelage d u  o ho e. 

L ha ilet  g aphi ue de l e fa t est plus ise à l p euve ais les compétences de 

motricité fine restent e o e u  l e t ui peut pe tu e  l valuatio . 

Il peut aussi être utilisé des tests lors desquels il est demandé de reconstituer un 

o ho e ou u  visage à pa ti  de seg e ts et d l e ts d ta h s ou de o pl te  u  

o ho e ou u  visage o po ta t des l e ts a ua ts. J utilise ai e t pe d a tivit s 

non pas lo s de l évaluation diagnostique mais dans le cadre des s a es d app e tissages. 

U e aut e p o du e d valuatio  o e e le do ai e du la gage, plus pa ti uli e e t 

la connaissance du vocabulaire pour parler du corps et de ses parties. Il peut être ainsi 

alis  u  e t etie  ave  l e fa t pe da t le uel e de ie  dev a o e  les pa ties du 

corps connues et les localiser sur une image ou un dessin. Il me semble malheureusement  

diffi ile d e visage  u  e t etie  i dividuel da s le ad e d u e situatio  de classe ordinaire 

en considérant le temps important ue ette ise e  œuv e essite ait. Je fais donc le 

choix de procéder à des e t etie s de g oupe ui e pe ett o t d i ve to ie , ave  alg  

tout un regard moins précis, le vocabulaire connu par les élèves. 
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II- R fle io s pou  u e ise e  œuv e e  lasse de 

maternelle 

L o je tif est i i de pa ti  des p e ie s l e ts d o se vatio s faites da s a lasse de 

o e e et g a de se tio s de ate elle et d ta li  plusieu s h poth ses ui e 

pe ett o t de o st ui e u e ise e  œuv e dida ti ue et p dagogi ue ui pe ette t de 

développer la connaissance de son corps et la conscience de soi.  

1) Premières observations et premières hypothèses 

concernant les facteurs influençant la construction du 

schéma corporel 

A la suite de es o se vatio s e es e  lasse, il appa aît i portant de rappeler le 

rôle primordial du corps chez les jeunes enfants en tant que moyen de communication avec 

autrui. Lors de séances de motricité, la verbalisation des conduites motrices liées aux actions 

à réaliser est difficile. La majorité des élèves questionnés éprouvent le besoin de mimer 

l a tio . Je peu  i te oge  su  la o aissa e du vo a ulai e li  au  pa ties du o ps 

sollicitées et au vocabulaire spatial. La pauvreté du bagage lexical me semble en effet être un 

frein à la verbalisation des actions. 

 Ma p e i e h poth se o e e do  l i po ta e du agage le i al pour parler 

des parties du corps comme facteur de développement de la construction du schéma 

corporel.  

Un autre élément important ue j ai eu l o asio  de ote  o e e la différence des 

a tivit s et des e p ie es e t e les filles et les ga ço s. D u e a i e g ale, les 

garçons de moyenne et de grande sections observés ne jouent que très peu dans le « coin 

poupée » de la classe. Ils sont ainsi beaucoup moins confrontés à la représentation du corps 

humain et à son organisation, contrairement aux filles qui habillent, soignent et nourrissent 

ces poupées. 

Une autre différence notable entre les sexes concerne la mise en valeur de leur corps. En 

deho s de l aspe t vesti e tai e et du changement rare de coiffures des garçons, leurs corps 
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est pas le suppo t de « mises en scène » esthétiques. Les filles ont au contraire un rapport 

a tif à leu  o ps et à l i age e t ieu  de elui-ci. Elles sont les seules à se parer de colliers 

confectionnés sur les temps libres de classe. De nombreuses filles se vernissent les ongles et 

beaucoup ont des coiffures changeantes selon les jours et les semaines : chignons, tresses, 

utilisation d lasti ues et de a ettes va i s et ne manquent pas de signaler les passages 

chez le coiffeur lors de l a ueil du matin. Considérant ces derniers éléments, il est possible 

d i agi e  u u e diff e e puisse apparaître entre les filles et les garçons en ce qui 

concerne la connaissance du corps et la conscience de soi. 

 Ces deu  l e ts a e t à u e deu i e h poth se ui o e e la diff e e 

entre les filles et les garçons dans la construction du schéma corporel. Les filles ont, 

selon moi,  une meilleure connaissance de celui- i g â e au  jeu  d i itatio  u elles 

p ati ue t et de a i e plus g ale à la ep odu tio  d a tivit s et de 

comportements culturels de leur genre induisant un rapport au corps actif et une 

prise de conscience de leur apparence physique importante. 

Il me semble aussi que la connaissance et la représentation mentale de son corps 

peuve t t e t s va ia les da s les lasses ate elles du fait de la g a de diff e e d âge 

entre ces derniers. Le plus jeune élève de la classe considérée dans cette étude a 3 ans et 9 

mois (soit 45 mois) et les plus âgés ont 5 ans et 8 mois (soit 68 mois). Les élèves les plus âgés 

ont donc une expérience de vie supérieure de moitié par rapport au plus jeune. 

 Ma troisième hypothèse concerne le fa teu  de l âge da s la o st u tio  du s h a 

corporel : cette construction est longue et est en partie indépendante des activités 

menées en classe car elle nécessite, au-delà de la multiplicité des expériences 

personnelles, l a iv e de l e fa t à un stade de développement qui la permette 

i tellige e  s oli ue, apa it  d a st a tio . Malg  ela, il s agi a e  lasse de 

ett e e  œuv e des situatio s adaptées afin de développer au maximum de ce que 

le stade de d veloppe e t de l e fa t le pe et, la connaissance de son corps et la 

conscience de soi. 
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2) Quels outils utiliser et quels dispositifs mettre en 

œuv e pour permettre la construction du schéma 

corporel? 

Les appo ts th o i ues et es p e i es h poth ses a e t à o sid e  ue la 

constru tio  du s h a o po el hez l e fa t essite tout pa ti uli e e t de t availle  

da s diff e ts do ai es e  etta t e  œuv e des d a hes et des a tivit s va i es ui 

sollicitent, bien sûr, le corps mais aussi le langage et le questionnement scientifique. 

2.1) Une nécessaire interdisciplinarité et pluridisciplinarité 

De nombreuses connaissances et compétences se construisent grâce aux apports de 

différents domaines disciplinaires. C est d auta t plus le as pou  les app e tissages réalisés 

par les jeunes élèves pour lesquels un cloisonnement disciplinaire est parfois difficile et 

souvent improductif. 

La construction du schéma corporel fait ainsi appel à différents domaines dans lesquels 

des activités doivent être menées conjointement : découverte du vivant, motricité et 

ep age da s l espa e, la gage, activités musicales, arts visuels. Aussi, il e se le u il est 

nécessaire ue es a tivit s soie t ises e  œuv e e  faisa t appel à u e dive sit  de 

démarches. 

2.2) La a ipulatio , l’o se vatio  et les e p iences sensori-

motrices 

Je pense que le rôle des expériences motrices et sensorielles est primordial. Les jeunes 

e fa ts p e e t o s ie e de leu  o ps, de ses sp ifi it s et de ses li ites pa  l a tio  de 

celui-ci dans le monde et par la prise de conscience des interactions que celui-ci permet avec 

les aut es. Beau oup d app e tissage se font à la maternelle par le biais de la manipulation. 

Celles-ci seront utiles dans les activités pour la prise de conscience des différents éléments 

constituants le corps humain, percevoir le rôle des articulations entre autres. Des 

manipulations peuvent aussi être faites sur des pantins articulés. 
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L o se vatio  su  soi et su  les aut es, ainsi que le toucher, la palpation des différents 

segments du corps, des articulations, des os et des muscles, liée à la verbalisation, me 

semble être une démarche intéressante pour prendre conscience de son corps et est une 

étape importante avant la conceptualisation et la représentation mentale du corps. 

L e fa t doit d ouv i  ses  se s et les o ga es ui  so t li s. Les activités qui mettront 

en évidence ces sens et le rôle des organes sensoriels qui permettent de prendre 

connaissance des paramètres physiques du monde qui nous entoure participeront à la 

construction du schéma corporel.  

 Il est nécessaire aussi, pour que le jeune enfant apprennent, u il vive e u il a à 

apprendre : se ep e  da s l espa e et agi  da s le o de. Les a tivit s de tous t pes mises 

e  œuv e da s le ad e des séances de motricité enrichiront la connaissance de son corps et 

développeront la conscience de soi. 

2.3) La place du langage 

Je tie s à appele  u au cours de toutes les activités menées, je prendrai en compte 

l i po ta e de la ve alisatio . L utilisatio  du la gage vise à l a uisitio  de vocabulaire 

permettant de désigner les parties du corps mais, plus généralement, d u  agage le i al 

pe etta t de pa le  de e u o  voit, de e u o  esse t, d a o pag e  l a tio  ou 

d vo ue  e ui a t  fait. Le la gage pe et u e p e i e dista iatio  ave  le o de 

vécu et est une première forme de représentation mentale. 

2.4) La prise de conscience de la capacité expressive du corps et du 

visage 

Il me semble intéressant de travailler, dans le cadre de séances de motricité, sur les 

a tivit s d e p essio  o po elle, plus particulièrement sur le jeu de la représentation et de 

l o se vatio  su  les aut es d e p essio s et d otio s i es. 

Cette perspective rejoint les considérations de Françoise Dolto (1984) qui précise 

l i po ta e des e p ie es affe tives de l e fa t da s la o st u tio  ouva te de 

« l i age de soi ». Selon moi, savoir évoquer ses émotions, les reconnaître sur soi -et sur les 

autres- permet alors de prendre conscience de son i dividualit , d objectiver son ressenti et 
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de se li e  des f ei s ou des a i es u i duise t pa fois les otio s, afi  de les 

dépasse  et de pe ett e u e o s ie e de soi ui s e  t ouve li e. Lo je tif ta t i i 

ue l i age de soi d velopp e pa  les l ves se app o he au plus p s du s h a o po el 

u ils o st uise t da s le e te ps. 

Ces activités seront aussi l o asio  d utiliser en situation du vocabulaire pour parler du 

corps et plus particulièrement des parties du visage. 

2.5) Le ep age da s l’espa e 

La p ise de o s ie e de so  o ps et de ses diff e tes pa ties da s l espa e est u  

élément important pour la o st u tio  du s h a o po el. Co e l affi e Wallo  , 

le s h a o po el est e  effet i disso ia le de la otio  d espa e a ia t et d espa e 

postu al. Cet app e tissage peut se fai e da s le ad e d a tivit s de motricité, associée au 

langage, et pa  la diatio  d o jets. 

3) Mise e  œuv e d’u  p ojet pluridisciplinaire 

Après une première phase d valuatio  diag osti ue ui aura lieu pendant la première 

période, je suivrai principalement, dans les activités qui seront menées en classe, les 

objectifs particuliers suivants : 

- Connaître, nommer, situer les parties du corps humain 

- Connaître le corps humain dans son organisation générale et dans certaines de ces 

fonctions 

- Percevoir, sentir, parler des informations que reçoit le corps 

- Mobiliser son corps, son visage, segmenter les parties de son corps pour reproduire 

des positions et exprimer des sensations et des émotions  

 

Le schéma suivant tente de résumer le travail qui sera mené en classe. 
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Schéma présentant le projet de construction du schéma corporel en  classe de MS-GS 

 

PERCEVOIR, SENTIR, IMAGINER, CREER : 

Fa i atio  d’o jet : 

 Le pantin articulé 

Comptines et chansons à gestes 

 Dire des comptines et des 

chansons à gestes en mobilisant 

certaines parties du corps 

DECOUVRIR LE MONDE : 

Découvrir le vivant 

 Connaître le corps humain : 

- Comment est organisé le corps ? Les parties du corps. 

- De quoi est constitué le corps ? Les os et les muscles 

- Où ça plie ? Les articulations 

 Les 5 sens : 

- Les sens et les parties du corps associées 

S APP‘OP‘IE‘ LE LANGAGE ET DECOUV‘I‘ L EC‘IT : 

Utiliser à bon escient du vocabulaire : 

 Nommer les parties du corps et du visage 

 Utiliser le vocabulaire spatial pour décrire des positions 

 Parler de ses émotions et de ses sensations 

Découvrir un album : 

 Adopter une vision décentrée du corps humain : Agathe de 

Pascal Teulade et Jean-Charles Sarrazin.  

 Le même nez que pépé de Karine Mazoyer 

 Tous différents de Todd Parr 

Utilise  diff e ts suppo ts d’ it : 

 Acquérir des connaissances grâce à des supports 

documentaires, des représentations schématiques 

 Utiliser un écrit prescriptif : fiche technique du pantin articulé 

 

DECOUVRIR LE MONDE : 

Se repérer dans l’espa e 

 Se situer par rapport 

aux objets et par 

rapport aux autres 

 Situer les autres et 

les objets par rapport 

à d aut es ep es 
que soi. 

AGI‘ ET S EXP‘IME‘ AVEC SON CO‘PS : 

Expression corporelle et mimes 

 Mobiliser différentes parties de son 

corps pour mimer des actions et des 

sensations 

 Imiter et reproduire des gestes et 

des positions 

 Exprimer des émotions par le corps 

et le visage 

Construction du 

schéma 

corporel 
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III- Expérimentation en classe de MS-GS 

Le projet ayant pour objectif général la connaissance de son corps et la conscience de soi 

a été suivi sur 3 mois dans ma classe de MS-GS pendant les périodes 2 et 3, du 4 novembre 

2013 au 10 février 2014. 

L valuatio  diag osti ue a t  faite e t e le  et le  septe e . L o je tif ta t 

d value  la o aissa e du o ps et la o s ie e de soi u o t les l ves de a lasse 

avant la ise e  œuv e des situatio s d app e tissage et d a al se  es valuatio s afi  de 

mettre en avant les facteurs qui influencent la construction du schéma corporel. Je souhaite 

ai si v ifie  les h poth ses o e a t l i flue e de l âge et du se e et le rôle du bagage 

lexical pour parler des parties du corps. 

1) Evaluation diagnostique de la connaissance et des 

représentations mentales du corps 

1.1) Des iptio  de la p o du e d’ valuatio  diag osti ue  

Considérant les apports de la réflexion menée
10

, j ai fait le choix de mettre en place une 

procédure d'évaluation diagnostique comportant trois types de médias : le dessin, le 

modelage et le langage.  

Da s u  p e ie  te ps, j ai de a d  au  l ves, leu  p te ta t ue je avais pas de 

photos d eu  et ue je e les o aissais pas tous, de se dessiner sur une feuille blanche 

comportant seulement le titre « Je me dessine». Lo je tif est i i de e ueillir leur 

représentation graphique du bonhomme. 

Dans un second te ps, j ai de a d  au  l ves de faire un bonhomme en pâte à 

modeler. Les modelages seront comparés aux dessins. 

Da s u  t oisi e te ps, j ai e ueilli le vo a ulai e utilis  pa  les l ves pou  parler du 

corps humain. Je leur ai montré deux images (cf. annexe 5 . L u e p se te u  pe so age 

féminin avec deux vues : u e de fa e et u e de dos. La deu i e i age est u  g os pla  d u  

                                                             
10

 Cf. partie I.3, pages 13 et 14 
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visage. Je leur demande de nommer les parties du corps et du visage u ils e o aisse t, de 

les situer sur le dessin puis sur eux- es. Cette valuatio  s est faite pa  g oupe de  ou , 

les MS constituant un groupe unique. 

1.2) Analyse globale de la représentation graphique du bonhomme 

a) Observations générales 

Il est à noter que les dessins présentent tous une relative symétrie et que les 

bonhommes sont  tous représentés debout et de face. Lorsque les visages sont détaillés, les 

« bonhommes » sou ie t tous. C est u e o se vatio  ui o o de ave  elle faite pa  ‘e  

Baldy  ui o lue ai si e  la apa it  de l e fa t à a ue  i te tio elle e t des 

émotions basiques telle que la joie. J ai pu e a ue  aussi que le nombril est souvent 

représenté. 

Après une première phase de production, j ai affi h  au ta leau les dessins et demandé à 

e tai s l ves d e pli ue  e u ils avaient dessiné. Tous étaient attentifs, aucun de ceux qui 

avaient dessiné un « bonhomme complet » e se lait pe tu  pa  l a se e de e tai s 

éléments sur les dessins des autres. 

Faute de temps, je ai pas is e  œuv e d e t etie s i dividuels pou  pa le  de e ui a 

été dessiné. Je me suis rendu compte de certaines difficultés pour les analyser : cet élément 

représente-il un vêtement ? U e ai  p se te  doigts et l aut e  doigts : est-ce une 

diffi ult  de d o e e t de l l ve qui voulait pourtant représenter deux mains 

o po ta t ha u e  doigts? J ai he h  à avoi  des i di atio s suppl e tai es pou  

uel ues l ves e  leu  posa t des uestio s ais tous les poi ts o t pas t  lu id s. 

b) Descriptio  de la p o du e d’a al se des dessins 

J ai pu o se ve  ue e tai s l ves o t fait plusieu s essais su  leu  feuille, le o ho e 

ep se t  e o t e pas le e o e d l e ts ou les es a a t isti ues su  les 

différents essais. Je p e d ai e  o pte, pou  l valuatio , la ep se tatio  la plus a outie 

(cf. annexe 1). 
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L a al se des dessi s se a elle de la i hesse des l e ts ep se t s et du vo a ulai e 

g aphi ue utilis . La al se statisti ue du g oupe lasse s est faite à pa tir des dessins de 24 

élèves dont 9 MS (6 garçons et 3 filles) et 15 GS (6 garçons et 9 filles). 

Ces dessins ont été analysés selon 31 items dont 20 pour le corps, 10 pour le visage et 1 

pour les vêtements (cf. annexe 2). J ai ai si elev  la p se e de plusieurs éléments (tête, 

cou, épaules, tronc, jambes, bras, pieds, mains, doigts, nombre de doigts, yeux, détail de 

l œil, ez, a i es, ou he, o eilles, heveu , hevelu e, v te e ts , leu  pla e espe tive 

(implantation des bras), leur représentation en deux dimensions (jambes, bras, pieds), le 

respect de la proportion relative (proportion de la tête par rapport au corps, proportion du 

t o  pa  appo t à la t te, ja es, as, pieds, ai s, eu , ou he . J o tie s ai si, pou  

chaque élève, une note globale sur 31, une note pour la représentation du corps sur 20 et 

une note pour la représentation du visage sur 10. 

c) Analyse globale de l’ valuatio  it i e des dessi s 

Au-delà de es o sid atio s g ales, j ai pu o se ve  ue les dessi s so t t s 

différents selon les élèves. Les notes globales individuelles vont en effet de 1 à 22, avec une 

note moyenne de 13,0. 

 Le respect des proportions entre le corps et le tronc concerne 68% des dessins. Cette 

proportion est supérieure à celle observée par René Baldy (2008) qui, dans son étude, 

i di ue ue seule e t  à % des dessi s de o ho e d e fa ts âg s de  à  a s 

respecte cette proportion. 

d) Mise en évidence des éléments représentés et de ceux omis 

Les éléments représentés par au moins 75% des élèves sont, da s l o d e d oissa t de 

f ue e, la t te, les eu  et les ja es, le t o  et la ou he. Co e l a pu o se ve   Co   

(1993) dans son étude relatée par René Baldy, les yeux, et dans une moindre mesure la 

bouche, sont des parties du corps essentielles da s le s h a i te e de l e fa t 

dessinateur. 

Les l e ts ep se t s pa  oi s de % des l ves so t, da s l o d e oissa t de 

fréquence, les narines, les épaules, les oreilles, les cinq doigts, le cou, et les vêtements. Il est 

a noté que les narines o t t  ep se t es pa  au u  l ve. Les paules et les o eilles 



 - 24 -  

 

o t t  ep se t es ue pa  u  seul l ve et seuls deu  l ves o t dessi  i  doigts. 

René Baldy (2008) indique ainsi que les oreilles ne sont jamais figurés par plus de 20% des 

enfa ts de  a s et le espe t du o e de doigts e l est ue pa  % des e fa ts de 

même âge. 

La faible représentation du cou concorde avec les observations faites par Wallon et Lurçat 

(1987) ainsi que par Baldy (2008). Wallon et Lurçat indiquent ainsi que l i dividualisatio  du 

ou et l i age de ses appo ts o e ts so t e dus plus diffi iles pa e ue les a tio s do t il 

est le siège ne sont pas elle-même individualisées et sont combinées à celle de la tête et des 

épaules. 

 

Graphique 1 – Fréquence de représentation des différents éléments du corps et du visage dans les 

dessins des MS et des GS 

e) Analyse de la représentation des membres dans les dessins 

Hormis un dessin où apparaissent des jambes dessinées avec deux segments séparés, les 

membres sont dessinés en un seul segment, ne laissant pas apparaître les articulations : les 

coudes et les genoux. 

Une grande différence apparaît entre la fréquence de représentation des membres 

supérieurs et des membres inférieurs ainsi que le montre le graphique suivant : les membres 

inférieurs sont en effet représentés de manière beaucoup plus fréquente que les membres 

supérieurs. Cette diff e e est d auta t plus i po ta te e  MS où les ja es so t dessi es 

ave  u e f ue e de % alo s ue les as appa aisse t ue dans 44% des dessins. 
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Graphique 2 – Fréquence de représentation des membres inférieurs et supérieurs sur les dessins de 

MS et de GS 

La représentation des membres en deux dimensions est plutôt faible. Les bonhommes 

sont ainsi, selon les termes de René Baldy (2008), des représentations filiformes. Les jambes 

et les bras sont représentés en « fil de fer » dans environ 80% des dessins. Ce sont surtout les 

extrémités des membres, les pieds et les mains, ui, lo s u ils so t p se ts, ont une forme 

« en volume ». Les doigts apparaissent sur certains dessins liés directement aux bras, sans 

u appa aisse t de ai s différenciées.  

Pieds  Mains Jambes Bras 

47% 42% 23% 18% 

Tableau 1 – Fréquence de représentation « en volume »  des membres sur les dessins de MS et de GS 

1.3) Observation et analyse des différences dans la représentation 

graphique du bonhomme selon le sexe 

a) Ca a t isti ues de l’a al se comparative selon le facteur « sexe » 

Pou  le iveau de MS, la lasse o po te  ga ço s et  filles. Afi  d avoi  u e 

comparaison plus juste selon le paramètre « sexe », j ai hoisi d a te  l i flue e du facteur 

« âge » et de porter la comparaison des différentes notations uniquement pour un même 

niveau, soit celui de GS. 
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b) Analyse globale des différences de notation selon le sexe 

Les garçons ont obtenu une note globale moyenne de 12,2 et les filles ont obtenu 5,0 

points de plus avec la note moyenne de 17,2 soit une note supérieure de près de 41% à celle 

des garçons. La deuxième hypothèse que je mentionnais semble se vérifier. 

c) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation des 

extrémités des membres 

De grandes différences apparaissent concernant le dessin des mains et des pieds ainsi 

que le montre le graphique suivant. 

 

Graphique 3 – Fréquence de représentation des pieds et des mains sur les dessins de GS selon 

le sexe 

d) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation du 

visage 

Une deuxième différence très importante tient dans la représentation des éléments du 

visage et particulièrement des cheveux, o e il est possi le de l o se ve  en détail sur le 

graphique suivant. La note moyenne des items « visage » est de 6,3 chez les filles et 

seulement de 3,3 chez les garçons soit une note, chez les filles, de 90% supérieure à celle des 

garçons. 

La différence observable entre les filles et les garçons pour la représentation du corps, en 

dehors des éléments du visage, est remarquable, bien que moins importante : les filles 

obtiennent la note globale de 10,9, soit une note supérieure d environ 23% à celle des 

garçons qui est de 8,8.  
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Graphique 4 – Fréquence des items « visage » sur les dessins de GS selon le sexe 

Quatre éléments ne sont représentés dans aucun dessin alis  pa  les ga ço s. Il s agit 

des heveu , des v te e ts, des d tails de l œil et des o eilles. Ces l e ts so t pou ta t 

présents dans, respectivement, 89%, 44%, 44% et 11% des dessins réalisés par les filles. 

Ces différences peuvent être mises en lie  ave  l i po ta e a o d e au visage et au  

heveu  hez les filles. Elles s ide tifie t au  adultes de sexe féminin qui se maquillent et 

jouent parfois déjà elles-mêmes à se maquiller. Les petites filles ont souvent les cheveux 

longs, se font coiffer et se coiffent elles-mêmes, coiffent leurs poupées. Il e se le u o  

voit, i i e o e, l i po ta e du v u, de l ide tifi atio  et du o po te e t d i itatio  

dans la construction du schéma corporel. 

e) Mise en évidence des différences selon le sexe : la représentation en 

deux dimensions des membres 

Une autre différence remarquable concerne la représentation des membres en deux 

dimensions. Dans les dessins des filles, les jambes et les bras sont en « fil de fer » dans 89% 

des cas, alors que dans les dessins des garçons, cette représentation « erronée » est 

observable que dans 50% des dessins en ce qui concerne les jambes et dans 67% des dessins 

pour les bras. 
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Il est possi le, i i aussi, ue l i flue e des o po te e ts d i itatio  et d ide tifi atio  

au genre soit une explication de cette différence concernant la représentation en volume des 

membres. Il est, en effet, plus couramment fait référence à la question de la « force » des 

garçons, symbolisée par les muscles de leurs bras ou de leurs jambes dont les formes 

arrondies et proéminentes sont vantées.  

1.4) Observation et analyse des différences dans la représentation 

graphique du bonhomme selon l’âge et le niveau 

a) Analyse globale des différences selon le facteur « âge/niveau » 

Les notes globales des MS vont de 1 à 16 avec une moyenne de 9,4. Celles des GS vont de 

6 à 22, avec une note moyenne de 15,2, soit une note supérieure de 62% à celle des élèves 

du niveau inférieur. 

Le graphique suivant, représentant le o e d ite s o e  selo  la t a he d âge 

considérée montre une augmentation constante de la note avec le temps. L a t o e  

e t e ha ue t a he d âge est de ,  poi ts, soit ,  poi ts pa  ois d âge. La troisième 

hypothèse concernant le facteur de l âge da s la o st u tio  du s h a o po el se le se 

vérifier.  

 

Graphique 5 - No e d’ite s o e  selo  l’âge des l ves en mois 
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Dans les dessins des GS, les éléments représentés par tous les élèves sont la tête, le tronc 

et les jambes alors que certains élèves de MS dessinent encore des « bonhommes têtards » 

où les membres, représentés par un trait unique, sont attachés directement à la tête et où le 

o ho e a pas de t o  : le t o  est ep se t  ue pa  % des l ves de MS.  

 

Graphique 6 – Fréquence de représentation des items selon le niveau 

 

b) Mise e  vide e des diff e es selo  l’âge et le iveau : la 

représentation des membres 

J o se ve u e diff e e pa ti uli e e t e a ua le, comme le montre le graphique 

suivant, en ce qui concerne la représentation des bras et des pieds, dessinés par plus de 80% 

des GS mais moins de 45% des MS. La représentation des doigts montre aussi une grande 

variabilité selon le niveau : ils sont dessinés pas plus de 50% des GS mais par seulement 11% 

des MS. 

Une autre différence selon les niveaux remarquable est la fréquence de représentation 

en deux dimensions des membres, ainsi que le montre le graphique suivant. 
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Graphique 7 – Fréquence de représentation en deux dimensions des bras, des pieds et des 

jambes selon le niveau 

1.5) Analyse des modelages du bonhomme et analyse comparative 

avec les représentations graphiques 

a) Observations générales 

Les élèves modèlent tous, sans exception les bonhommes à plat (cf. annexe 3). Pour 

certains, la recherche est longue. Trois élèves réalisent des masses informes et les étalent sur 

la ta le. Il s agit d l ves a a t o te u oi s de  lo s de l évaluation des dessins et la 

représentation du corps en volume semble, pour eux,  plus difficile encore. Ayant travaillé 

ave  la pâte à odele  da s d aut es do ai es d a tivit s, j ai pu o se ve  et o lu e ue e 

est pas le dia ui pose p o l e e  soi : les élèves ayant des difficultés à faire un 

bonhomme en pâte à modeler savent très bien par ailleurs modeler des boules et des 

bâtons. 

b) P o du e d’a al se des modelages et co pa aiso  ave  l’ valuatio  

des dessins 

J ai valu  les odelages selo   ite s et j ai o pa  les otes ai si o te ues à elles 

des dessins selon les mêmes items (cf. annexe 4 et graphique 8). Il apparaît que la note 

moyenne des modelages est de 7,8 ; celle des dessins correspondant étant de 8,7. Les 

différences de représentation se situent principalement au niveau du respect ou non des 

proportions.  Les éléments oubliés sur les dessins le sont aussi souvent lors du modelage. 

Il est malgré tout à noter une différence importante quant à la représentation des 

extrémités des membres : les mains et les pieds ne sont que très rarement présents sur les 
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modelages. Il semblerait que ces derniers ne soient perçus que comme une continuité des 

membres dont la nécessai e diff e iatio  appa aît pas. 

 

Graphique 8 – No e d’ite s elev s dans les dessins et dans les modelages (sur 16 items) 

1.6) Analyse du vocabulaire utilisé pour parler du corps 

a) Observations générales 

Les parties du corps citées en premier par les GS sont, pour les deux groupes, celles qui 

sont cachées -mais ne le sont pas sur le dessin présenté- et dont les élèves entendent peu 

parler ouvertement et sont remplis de mystères : les fesses et le sexe sont, en effet, les 

premiers éléments du corps nommés. Cette observation peut rejoindre les études 

psychanalytiques de Françoise Dolto (1984). Les seins sont cités en troisième et sixième 

positio  selo  les g oupes. Ces l e ts o t epe da t pas t  e a ua les lo s de 

l e t etie  ave  les MS. 

E  fi  d e t etie  olle tif, plusieu s l ves o t pa l  des us les, du œu  et des 

pou o s. Ils se f e t à e u ils save t et o  à e u ils voie t. Plusieu s l ves o t 

parlé des muscles. Je leur demande alors de me situer sur le corps les muscles et à chaque 

fois ils e o t e t les as. Pou  les l ves, avoi  des us les, s est t e fo t. E  

l o u e e, les us les e se le t t e p se ts ue da s les as. Je les i te oge pou  
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savoi  s il e iste des us les ailleu s : après un moment de silence, un élève me montre les 

jambes. 

b) A al se de l’e t etie  olle tif et o pa aiso  selo  le fa teu  

« âge/niveau » 

Le nombre de parties du corps citées est de 30 pour les MS et de 33 pour les GS, dont 

respectivement 13 et 14 pour le visage (cf. tableau suivant). Le f o t et le e to  o t pas 

été cités par un groupe de GS. Concernant les doigts, seul le pouce a été mentionné par les 

GS. Il peut t e ot  l ou li des poig ets, des hevilles, des hanches et des mollets. 

Il doit être noté que pour le groupe de MS, beaucoup de parties du corps ont été 

mentionnées par une même élève. Le père de celle-ci est ostéopathe et il peut être supposé 

que, dans sa famille, le rapport au corps est particulier avec une nomination de ces parties 

plus fréquente. 

Certaines erreurs sont à noter dans la localisation des éléments nommés. Beaucoup 

d élèves hésitent et regardent leurs voisins. Les sourcils sont montrés pour certains au niveau 

des cils, les coudes sont montrés au niveau des épaules par un élève chez les GS. Les talons, 

les genoux sont difficiles à situer pour certains MS. 

 MS GS 

C
o

rp
s 

Ventre 

Dos 

Nombril 

Fesses 

Pieds 

Mains 

Seins 

Jambes 

Bras 

Epaules 

Talons 

Orteils 

Doigts 

Genoux 

Cuisses 

« Zezette » 

Cou 

Idem + 

Coude 

Pouce 

 

V
is

a
g

e
 

Visage-tête 

Cheveux 

Bouche 

Nez 

Joues 

Yeux 

Lèvres 

Oreilles 

Sourcils 

Menton 

Narines 

Nez 

Front 

Idem + 

Cils 

 

Tableau 2 – Vocabulaire utilisé pour nommer les parties du corps et du visage selon le niveau 
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2) Conclusion générale suite à l’ valuatio  diag osti ue 

menée et retour sur mes premières hypothèses 

El e ts de o lusio  o e a t le hoi  d’u e p o du e d’ valuatio  

L a al se o pa e des odelages et des dessi s o t e u e possi le 

o pl e ta it  pou  l valuatio  diag osti ue des ep se tatio s e tales du o ps chez 

les élèves. Cependant, les notes globales moyennes obtenues da s le dessi  d u e pa t et le 

odelage d aut e pa t ta t p o hes, je me permets de conclure que le dessin reste bien 

représentatif des représentations mentales des élèves concernant leur corps, malgré les 

limites que celui- i o po te, o e je l ai vo u  p de e t, e  f e e au  

recherches, entre autre, de Françoise Dolto (1984) et de René Baldy (2008). 

Cette p o du e d valuatio  se a donc elle utilis e da s le ad e de l valuatio  

finale que je mènerai afi  de d o se ve  et de mesurer de manière quantitative les progrès 

réalisés par les élèves grâce au  situatio s d app e tissages menées en classe. 

Retou  su  l’h poth se de l’i po ta e du bagage lexical dans la construction du 

schéma corporel 

L e t etie  olle tif ue j ai is e  pla e e pe et de conclure que la construction du 

schéma corporel ne se limite pas à la connaissance de vocabulaire. En effet, les parties du 

corps absentes dans les dessins ou les modelages des enfants sont tout de même cités lors 

de l valuatio  olle tive du vocabulaire utilisé pour nommer les parties du corps et du 

visage. 

La pauvreté du bagage lexical me semblait être un frein à la verbalisation des actions lors 

des activités motrices menées en classe mais cette dernière est peut-être en partie limitée, 

o  pas pa  u  a ue de vo a ulai e, ais  pa  u e diffi ult  d a st a tio  et de 

représentation mentale u o t les l ves de leu  o ps, de ses diff e ts seg e ts et de 

leurs positions relatives dans l espa e. Les situatio s d app e tissages dev o t p e d e e  

compte ces considérations, visant, au-delà de l a uisitio  de vo a ulai e pou  ide tifie  et 

nommer les parties du corps, permettre une perception et une représentation mentale du 

corps.  
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Retour su  l’h poth se de l’i flue e du fa teu  « sexe » 

L a al se o pa e des p odu tio s des filles et des ga ço s o t e u e g a de 

diff e e da s la o st u tio  de l i age du o ps e t e les se es. Co e je l vo uais, les 

résultats supérieurs des filles peuve t t e li s au  jeu  d i itatio  et au ph o e de 

reproduction des activités et des comportements de leur genre qui induisent un rapport au 

o ps et à l appa e e ph si ue plus i po ta t. De e, les a a t isti ues des dessi s 

des garçons, représentant de manière plus fréquente les membres en deux dimensions 

peuve t ejoi d e ette h poth se de l i flue e du ge e su  la o st u tio  du s h a 

corporel : l a tio  ot i e d a i ue, la pa ti ipatio  à des a tivit s spo tives, la force, sont 

des caractéristiques attribuées plus particulièrement aux garçons. 

Ce i ejoi t l h poth se ue j ettais et pe et de ett e l a e t su  l i po ta e de 

l e p ie e de l i dividu da s ette o st u tio , ue ette e p ie e passe pa  l a tio  su  

et da s l espa e v u e p ie es se so i-motrices) ou par le ressenti émotionnel 

e p ie es affe tives et d ide tifi atio . 

J ets l h poth se ue les a tivit s e es e  lasse da s le ad e du p ojet 

pluridisciplinaire permettront, non pas d a ule , ais de diminuer la différence existant 

entre les filles et les garçons. Latt uatio  de es diff e es e t e les se es se a pe ise 

grâce à la possibilité que je donnerai, autant aux garçons u au  fille s, de vivre des 

expériences motrices, sensorielles et émotionnelles et de les verbaliser, de prendre 

conscience de leur corps et des différentes parties du corps humain. Cette prise de 

conscience passera, entre autre (cf. partie II.2), par des apports de connaissances, une 

utilisation en situation du vocabulaire pour parler du corps et par le biais du toucher, ce qui 

représente habituellement, en dehors de la classe, des expériences particulièrement 

proposées aux filles. 

Retou  su  l’h poth se de l’i flue e du fa teu  « âge/niveau » 

Le nom e d e p ie es précédemment évoquées ta t e  o e e i flue  pa  l âge, 

il pa aît o al u u e grande différence apparaisse selo  l âge des e fa ts o sid s. Ces 

différences concernent particulièrement la fréquence de représentation des différents 

segments du corps : les membres, les doigts, le tronc. 

Il me semble intéressant de pouvoir observer et comparer les notes obtenues pour un 
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âge do  ave  elles ui se o t o te ues e  valuatio  fi ale ap s la ise e  œuv e des 

situatio s d app e tissages. Cette comparaison se fera donc à partir de la moyenne des notes 

o te ues pa  des g oupes d l ves diff e ts ais d une même t a he d âge au temps 

considéré
11

. Les t a hes d âge su  les uelles se o t pe ise la o pa aiso  se o t au 

nombre de 4 : 50 à  ois,  à  ois,  à  ois et  à  ois. J ets l h poth se 

ue pou  u e e t a he d âge au te ps o sid , les otes o te ues à l valuatio  

fi ale se o t e a ua le e t sup ieu es à elles o te ues à l valuatio  diag osti ue. 

3) Présentation et a al se des situatio s d’app e tissages 

mises en œuv e 

Choi  des situatio s su  les uelles po te l’a al se 

Suite à l valuatio  diag osti ue e e e  lasse, j ai is e  pla e plusieu s s uences 

inscrites dans le projet de construction du schéma corporel
12

. Comme je l ai p is  

précédemment, j ai fait le hoi  d u e ise e  œuv e pluridisciplinaire dans le cadre de 

laquelle les séquences sont menées conjointement sur les mêmes périodes, les apports des 

unes enrichissant les autres. 

Je relaterai ici particulièrement les séances entrant, selon les programmes de 2008 pour 

l ole ate elle, dans le domaine de la « découverte du vivant ». Les situations relevant 

des domaines du « ep age da s l espa e » ainsi que du domaine « agi  et s e p i e  ave  

son corps » seront aussi évoquées. 

L o je tif est i i de ett e e  évidence les difficultés rencontrées par les élèves et 

l volutio  des ep se tatio s des l ves e  lie  ave  les situatio s ue je ets e  œuv e 

en classe. 

Ca a t isti ues de l’a al se suivie 

Je procéderai d u e pa t à l a al se globale des productions orales, gestuelles et écrites 

des l ves. D aut e pa t, je fe ai u e o se vatio  plus pa ti uli e des productions de deux 

élèves-cibles. 

                                                             
11

 Les otes o te ues pa  lasse d âge se o t ai si o pa es au  do es p se t es da s le g aphi ue  
« No e d ite s o e  selo  l âge des l ves e  ois », page 28. 
12

 Projet décrit en page 20. 
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Les deux élèves sur lesquels portera plus particulièrement mon étude sont Léo et Alix : 

un garçon de MS et une fille de GS. L o, ui a o te u la ote de /  lo s de l valuatio  

diagnostique du dessin, représente un bonhomme « têtard » dans lequel le tron  appa ait 

pas, que ce soit dans le cadre du dessin ou du  modelage. Alix a quant à elle obtenu la note 

de 12/31 lors du dessin et  montre une représentation encore fragile du tronc et une absence 

des bras, aussi bien dans le dessin que dans le modelage. (cf. annexes 1, 2 et 3) 

3.1) Les situations permettant de développer la connaissance du 

corps humain, de son organisation et de son fonctionnement 

Les situations décrites et analysées ici rentrent dans le cadre d u e séquence inscrite 

dans le domaine « découvrir le vivant » (cf. annexe 6). Mon choix est de faire appel à 

différents types activités : observation, verbalisation, recherche documentaire, prise de 

conscience sur soi et sur les autres des différents éléments découverts ou évoqués par le 

toucher et la palpation. 

Chacune des séances menées a donné lieu à une trace écrite affichée en classe incluant 

des dessins et des schémas légendés, permettant aux élèves de se situer dans les 

apprentissages et d avoi  u  f e t su  le uel s appu e  lo s des phases successives de la 

séquence. 

a) Disposer des formes pour reconstituer un corps humain, un visage 

i. Présentation générale des situations 

Il s agit pou  les l ves, pla s e  i ô e, de s le tio e , d utilise  et de pla e  des 

formes diverses, issues d u  jeu de construction, pou  e o stitue  l o ga isatio  g ale du 

corps humain. La deuxième situation est identique mais les élèves doivent reconstituer un 

visage. Je leu  i di ue ue la p e i e aide u ils peuve t utilise  est leu  p op e o ps ai si 

que l o servation du corps et du visage de leur binôme. 

Le deuxième temps fut elui d u e s th se olle tive do t l o je tif était d ha ge  et 

de se ett e d a o d pou  e o stitue  le o ps hu ai  e  utilisa t des fo es ai a t es 

(cf. annexe 8). 
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ii. Observations générales 

Il est difficile pour certains groupes de réaliser une production commune. Cela nécessite 

de se ett e d a o d pa  le iais de l utilisatio  ad uate du vo a ulai e pou  pa le  des 

différentes parties du corps et du visage. Je les aide en intervenant dans les différents 

binômes et en leur demandant de nommer les différentes parties représentées par les 

formes utilisées.  

La reconstitution du visage a posé moins de difficultés que celui du corps. Cette dernière 

situation fera donc l o jet d u e o se vatio  et d u e a al se pa ti uli e. 

iii. Analyse de l’a tivit  des l ves et de l’e seig a t lo s de la phase de 

manipulation 

La plupart des groupes utilisent les formes adéquates, correspondant aux proportions 

approximatives et aux formes réelles du corps : de longues barres pour les membres, des 

rectangles pour le tronc, des carrés ou des cercles pour la tête. 

Avant de débuter la manipulation, en g oupe lasse, L o e de a de s il faut 

représenter les mains. Cette question prend sens dans sa production ui o t e l utilisatio  

de barres, disproportionnées par rapport au corps, pour représenter les doigts. Il a, pa  

contre, pas représenté les bras. Le t o  est p se t ais est pas ep se t  pa  u  

élément unique au centre du corps mais par plusieurs petits éléments juxtaposés. Deux 

courtes barres, plus petites que celles utilisées pour les doigts, sont placées pour représenter 

les jambes (cf. annexe 7). 

En circulant entre les groupes, je fais e a ue  au  l ves l i pla tatio  des ja es et 

des bras sur leur production puis je leur demande de regarder sur eux-mêmes et sur leurs 

voisins. La remarque est faite, pa  l o se vatio , que les bras sont situés en haut du corps, 

atta h s au iveau des paules, de ha ue ôt  du ou. C est u e e eu  t s fréquente dans 

les productions des élèves dans lesquelles les bras sont implantés de pa t et d aut e du 

milieu du tronc.  

Ap s ette p e i e i di atio  o e a t l i pla tatio  des as, je p opose au  

binômes les plus avancés d o se ve  plus pa ti uli ement l o ga isatio  des membres. 

L o je tif est i i de pe evoi  ue eu -ci sont constitués de deux parties et que chaque 
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membre peut ainsi être représenté non pas par un seul « morceau » mais par deux 

« morceaux ». 

Les binômes Léopol-Alix et Carla-Aurélie sont les seuls à avoir représenté le cou en 

utilisant une forme supplémentaire située entre la tête et le tronc (cf. annexe 7). Le cou avait 

aussi été représenté par Carla et Léopol lors du dessin du bonhomme. (cf. annexe 1). 

iv. Mise en évidence des appo ts de l’ ha ge olle tif et du matériel 

proposé 

De retour en collectif, j ai de a d  au  l ves d utiliser des grandes « étiquettes-

formes » aimantées pour reconstituer le corps humain (cf. annexe 8). Cette synthèse, lors de 

laquelle les élèves ont du donner et justifier leur avis a permis selon moi une réelle 

construction de savoirs. En réutilisant le vocabulaire qui a émergé lors du travail en binôme, 

ette situatio  a t  l o asio  de faire le lien entre les formes proposées et leurs proportions 

relatives en référence à celles du corps humain, de revenir sur la position relative des 

différents segments et sur l e iste e de deu  seg e ts pou  ha u  de os uat e 

membres. En effet, e  f e e à e ue j avais évoqué lors de mon intervention auprès de 

certains binômes, la présence de deux segments qui forment les jambes est rappelée dans 

cette phase collective par Malya. Cette même remarque est ensuite faite en ce qui concerne 

les bras. Cette situation est de plus l o asion, enrichissante, de faire palper aux élèves les 

deux parties de chacun de leurs membres tout en les nommant (cf. annexe 9). 

J ai utilis  e at iel les « étiquettes-formes » aimantées) pour une activité particulière 

avec Léo dans laquelle il devait, de manière individuelle, reconstituer le corps humain. J ai 

placé, dans un premier temps, le tronc représenté par un grand rectangle. Il a disposé 

ensuite les pieds, attachés directement au tronc, puis, de lui-même, a déplacé les pieds vers 

le bas pour rajouter les jambes entre ces deux éléments. Je lui demandais en même temps 

de situer sur lui les différentes parties du corps représentées par les formes.  J ai e suite 

laissé ce matériel en manipulation libre. 

v. Eléments de conclusion 

Cette p e i e situatio  d app e tissage a o tré que les élèves ont un grand intérêt 

pou  le sujet tudi . Il s agit e  fait de pa le  et de fai e f e e à soi, ce qui induit une 

implication personnelle plutôt importante dans les tâches proposées. 
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La tâche particulière qui leur était demandée a pe is à ouveau d o se ve  que, pour 

les élèves, les différents segments du corps humain ne sont généralement pas perçus comme 

un ensemble cohérent et fonctionnel. Les articulations ne sont pas représentées 

spontanément. C est l o se vatio  et pa ti uli e e t la palpatio  su  soi ui a permis de 

mettre en évidence l o ga isatio  des diff e ts seg e ts du o ps. 

Suite à e t avail, j ai utilis  diff e tes o pti es ais aussi des te ps de ela atio  

guidée, qui ont été l o asio  de réutiliser le vocabulaire des parties du corps et du visage en 

le liant, dans le mouvement, à la localisation sur soi. 

b) Compléter des représentations graphiques incomplètes du corps 

humain et du visage  

i. Présentation des situations 

Les élèves devaient compléter 6 silhouettes en représentant, par le dessin, les parties du 

corps manquantes. Il manque les jambes sur la première silhouette, les mains sur la seconde, 

les bras et les mains sur la troisième, le tronc sur la quatrième, la tête sur la cinquième et les 

bras, les mains et les jambes sur la dernière (cf. annexe 10). 

Dans un second temps, la tâche des élèves étaient de compléter des visages incomplets. 

Selon les visages proposés, il manque les yeux, le nez, la bouche, les oreilles, les cheveux ou 

les sourcils (cf. annexe 11). 

Je leu  i di ue ue la p e i e aide u ils peuve t utilise  est leu  p op e o ps ai si ue 

l o se vatio  du o ps et du visage de leur voisin. Ils peuvent aussi utiliser les traces écrites 

réalisées lors des séances précédentes et affichées en classe. 

ii. Analyse globale des silhouettes complétées et comparaison avec les 

p odu tio s de l’ valuatio  diag osti ue 

La tête manquante dans la silhouette 5 a été dessinée et complétée par les yeux et la 

bouche par tous les élèves. Des oreilles et des dents sont aussi présentes sur plusieurs 

dessins.  Les heveu  o t t  dessi s pa   ga ço s alo s u au u  e les avait représentés 

lors du dessin du bonhomme. Je remarque ici encore la référence à soi : les garçons 

dessinent des cheveux courts alors que les filles dessinent des chevelures longues, voir 

coiffées. 
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Les ai s o t t  ep se t es pa  tous les l ves da s la silhouette  alo s u elles o t 

été dessinées par à peine la moitié des l ves lo s de l valuatio  diag osti ue. Les MS ont 

même dessiné les doigts dans 71% des cas. 7 élèves de GS et 3 élèves de MS font apparaître 

5 doigts, sans que toutefois cela semble stabilisé pour deux élèves (les mains des autres 

silhouettes o t pou  e tai es ue uat e doigts . Il est emarquable que la majorité des 

élèves (65%) aient aussi dessiné les orteils (au nombre de cinq pour certains). 

Da s la uat i e silhouette, le t o  a t  o is pa  au u  l ve. Celui- i a pas t  

dessiné « en volume » par deux élèves de MS : seul un trait vertical le représente.  Des 

l e ts  so t souve t ajout s, e  l o u e e, le o il et les sei s. Plusieu s l ves o t 

dessiné des éléments supplémentaires pour relier le tronc avec les bras, faisant office 

d paules. 

La silhouette 3 à laquelle il manquait les bras à posé plus de problèmes. Ceux-ci ont été, 

dans un premier temps, o is pa  plusieu s l ves. C est seule e t lo s ue je leu  de a dais 

s ils avaie t pas ou li  u e pa tie du o ps su  ette silhouette u ils remarquaient le 

manque des bras. Ces derniers sont insérés par beaucoup au bon endroit alors que les 

évaluations diagnostiques montraient une rare implantation des bras sur la partie haute du 

tronc. Les bras ont été représentés « en volume » par 61% des élèves alo s ue e tait le 

as ue de % des dessi s diag osti ues. Les ai s o t t  ou li es au out des as ue 

par un seul élève. 

Concernant la silhouette 6, les mêmes caractéristiques sont observables au niveau des 

bras et des mains. Les pieds ont été représentés par tous les élèves alors que la moitié des 

garçons de GS les avaient oubliés lo s de l valuatio  diag osti ue. 

La silhouette 1 a été complétée par tous les élèves. Les élèves de GS ont représenté les 

jambes en volume dans 87 % des cas alors que seulement 27% avaient utilisé cette 

représentation lors du dessin diagnostique. 

iii. Analyse des productions de Alix et de Léo dans la tâche de repérage et de 

représentation des éléments du corps manquants  

La production de Alix montre que tous les éléments attendus ont été ajoutés aux 

silhouettes (cf. annexe 10). Les jambes ont même été dessinées en volume, contrairement à 

e u elle avait utilisé comme représentation lo s de l valuatio  diag osti ue du dessi  du 
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bonhomme. Cela pourrait être mis en lien avec le travail fait en collectif, activité qui a permis 

aux élèves, au-delà de ett e e  vide e l existence de deux segments constituant les 

jambes, de p e d e o s ie e de la fo e, de l paisseu  de leu s membres par le biais de la 

palpatio . Cet l e t est alg  tout pas o se va le pou  les as, ue Ali  a ette fois 

pas o is, o t ai e e t au dessi . Il se le u elle p ouve des diffi ult s pou  situe  leur 

implantation sur le corps : les silhouettes 3 et 5 montrent des bras attachés à la taille voire au 

bassin. 

Léo semble, quant à lui, avoi  i t g  l e iste e de diff e ts seg e ts da s les ja es : 

la silhouette 1 a en effet été complétée par les cuisses, en volume, les mollets et les pieds. La 

silhouette 6 a quant à elle été complétée par les mollets et les pieds. Cette segmentation des 

membres a, par contre, pas été marquée au niveau des bras. 

iv. Analyse globale des visages complétés  

Je peux observer que les joues ont été ep se t es pa  eau oup d l ves. Ce i peut 

s e pli uer car nous avons, da s le ad e des a tivit s d e p essio  o po elle la se ai e 

précédente, évoqué les muscles des joues qui permettent de les faire bouger
13

. 

v. Analyse de la production de Léo dans la tâche de repérage et de 

représentation graphique des éléments du visage manquants 

L a al se suiva te po te su  la p odu tio  de L o f. annexe 11). Hormis les cheveux sur 

le i ui e visage, L o a ajout  au u  des éléments attendus sur les visages et ne voyait 

pas les a ues e lo s ue je l i te ogeais puis réitérais ma question après u il ait 

décrit e u il avait p oduit. Il a indiqué u il avait dessiné les bras, les mains, les jambes et 

les pieds, des l e ts ui taient pas ici attendus. Il a ajouté u il avait dessiné le cou, 

que nous avions évoqué en classe comme une partie du corps qui permet à la tête de 

tourner. C est e  effet le as pou  ha ue visage, autou  des uels a o e t uat e e es 

de tailles identiques ainsi que quatre extrémités. Je peux observer ici une représentation 

avancée du bonhomme têtard : sans tronc ais dot  d u  ou.  

En se détachant de la fiche, je lui ai demandé de o e  les diff e tes pa ties d u  

visage, tel u o  l a vu p de e t. Il a o  en premier les joues et me les a 

montrées sur les visages puis a énuméré les yeux, le nez, la bouche, les oreilles, les cheveux. 

                                                             
13

 Cf. partie III.3.2 pages 46 et 47 
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Je lui ai demandé alors si tous les éléments ainsi évoqués étaient présents sur les visages et il 

a répondu pa  l affi ative. Je lui ai donc imposé de se concentrer uniquement sur le 

premier visage et lui ai demandé avec quelle partie du visage o  voit. Il a alo s répondu 

« les yeux » puis a o t , su  l i age, les sourcils : « Ils sont là. », puis il a pris son crayon 

pour représenter les yeux sous ses de ie s pa  deu  e les. J ai p o d  de la même 

manière pour les autres parties du visage, c'est-à-dire en le questionnant en faisant 

référence aux sens : l odo at, le goût et l ouïe. 

vi. Eléments de conclusion 

Je peu  ote , suite à l a al se de e t avail, que les élèves perçoivent plus ce qui manque 

que ce qui est, soit de manière spontanée, soit grâce à ma relance. Le fait de proposer une 

a o e pe et au  l ves d avoi  a s à u e ep se tatio  e tale du schéma corporel 

ui est e  ou s de o st u tio  et ui est e o e ue diffi ile e t o ilisa le da s le 

cadre de situations décontextualisées ui de a de alo s u e apa it  d a st a tio  

importante. Il est difficile dans ce contexte de percevoir objectivement les savoirs construits 

et les progrès réalisés par les élèves dans la construction du schéma corporel. 

c) Découvrir certains éléments de la constitution de corps humain : les os 

et les muscles 

i. P se tatio  de l’a tivit  

J ai is e  pla e u e s a e as e su  la e he he do u e tai e a a t pou  o je tif de 

connaître le rôle et la localisation des os et des muscles dans notre corps. Les enjeux de 

savoirs sont de prendre conscience que les os et les muscles sont situés dans l e se le de 

ot e o ps et de ot e visage et u ils se ve t à ouge  les diff e tes pa ties de ot e o ps 

(cf. annexe 6 séance 3). 

J ai do  o ga is   atelie s et o pil  u  e tai s ombres de documents pour chacun : 

des photog aphies d athl tes, des dessins des muscles du visage et du corps entier, un dessin 

de squelette, des photographies des os du crâne, de la jambe et de la main, une radiographie 

de la main et des livres documentaires sur le sujet. Deux ateliers étaient dirigés et menés de 

la manière suivante : u  p e ie  te ps d observation libre et d e p essio  spo ta e, u  

deu i e te ps d observation guidée pa  le uestio e e t de l adulte et u  de ie  te ps 
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de mise en relation entre les éléments observés sur les images et soi-même par la 

mobilisation et la palpation sur soi et sur ses camarades des éléments évoqués. 

ii. Analyse de l’a tivit  des l ves 

Les élèves, placés en groupe, ont pas éprouvé de difficultés particulières à situer sur 

eux les différentes parties observées sur les documents. La mobilisation des muscles du 

visage et la palpation sur soi de différents os ont particulièrement été reprises ensuite en 

regroupement. 

Cette séance a été vécue de manière remarquablement enthousiaste par les élèves qui 

semblaient fascinés de découvrir la pa tie d eu -mêmes qui relève du mystère : e u il  a à 

l i t ieu  de leu  e veloppe ha elle do t l e iste e d os et de us les, p se ts da s tout 

le corps et le visage. La découverte de la mâchoire, du menton et des orbites des yeux a 

passionné les l ves, ai si ue la p ise de o s ie e de l e iste e de la olo e ve t ale, 

palpée sur leurs camarades. 

iii. Eléments de conclusion 

Je pe se ue ette s a e a t  à la ase d une réelle construction de savoirs et de prise 

de conscience, du fait de la dimension émotionnelle de l a tivit  des élèves lors de celle-ci. 

d) Comprendre le fonctionnement des mouvements relatifs des différents 

segments des membres, localiser les articulations 

i. P se tatio  de l’a tivit  

Après une première phase de rappel concernant la nominalisation et la localisation des 

différentes parties du corps sur une silhouette cartonnée, je leur ai demandé la raison pour 

laquelle la silhouette présentée ne pouvait pas ouge . Lo je tif était d vo ue , su  ot e 

corps, les endroits où ça plie (cf. annexe 6, s a e . J ai oi-même apporté des éléments 

de réponse à ce questionnement car les élèves évoquaient spontanément, en référence à la 

s a e e e p de e t, l a se e de us les et d os nécessaires pour le mouvement. 

Après une première observation et palpation en collectif des genoux et l appo t du 

vocabulaire « articulations » comme étant un mot générique pour parler des endroits du 

corps « où ça plie », les élèves ont été placés en binômes et devaient coller, sur une même 

silhouette cartonnée, des gommettes pour localiser les articulations. 



 - 44 -  

 

ii. Analyse de la tâ he et de  l’a tivit  des l ves 

Je me suis rendu compte que la silhouette proposée comportait des petites marques aux 

niveaux des genoux, des coudes et des chevilles
14

 et les élèves ont placé des gommettes sur 

ces marques sans faire référence aux articulations de leur corps. 

De manière générale, la recherche a été assez longue et cet exercice a été difficile pour 

certains élèves. Lilou L. en binôme avec Ninon et Alix en binôme avec Léopol ont eu des 

difficultés à distinguer les endroits où différents os se rejoignent pour former une 

articulation des endroits du corps qui « bougent » du fait de l e iste e de us les telles ue 

les joues, le nez, les yeux qui ont été dans leurs cas marqués par des gommettes. 

Je voulais mettre en évidence les articulations principales (coudes, genoux, poignets, 

chevilles, cou, épaules et hanches) ais eau oup d l ves o t situ  les a ti ulations des 

doigts et des orteils qui avaient d ailleu s été observés en détail sur des radiographies lors de 

la séance précédente. 

iii. Eléments de conclusion 

Je me suis rendu o pte, da s ette su essio  de s a es et da s l i te a tio  ave  la 

séquence menée en expression corporelle
15

, que des connaissances et une certaine prise de 

conscience de soi se développaient chez les élèves qui évoquaient ou représentaient, au fur 

et à mesure des journées, des éléments étudiés p de e t. Il s agissait alo s de savoi s 

qui faisaient partie de mes objectifs de séances ais aussi d éléments découverts de manière 

individuelle et qui avaient plus particulièrement suscité leur intérêt et retenu leur attention. 

De ette o statatio , il appa aît essai e ue je p o de à une évaluation finale 

différée afin de me rendre compte de manière plus objective des progrès réalisés par les 

élèves, des connaissances et de la prise de conscience de soi et de son corps réellement 

construits. 

  

                                                             
14

 Ainsi que le montre la silhouette p opos e lo s de l évaluation diagnostique, annexe 5 
15

 Cf. partie III.3.2 pages 46 et 47 
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e) Analyser, verbaliser, reproduire des postions relatives de différents 

segments du corps humain 

i. P se tatio  de l’a tivit  

J ai utilis  diff e ts suppo ts et t availl  e  lasse su  le passage d u e ep se tatio  à 

une autre pour figurer une position : passage d u e photog aphie d athl te ou d u e positio  

d u  pa ti  a ti ul  à la ep odu tio  ph si ue d u e positio  et i ve se e t. 

Un pantin articulé a été fabriqué par les élèves et utilisé dans ce cadre (un pantin de 

p ofil pou  les GS et de fa e pou  les MS . J ai aussi utilis  le suppo t de la photog aphie pour 

garder en mémoire et décrire les positions prises par les élèves en réutilisant le vocabulaire 

des parties du corps et des articulations. 

ii. Analyse de l’a tivit  des l ves 

L e e i e de des iptio  des positio s a été difficile pour les élèves qui devaient alors 

utiliser le vocabulaire spatial pour décrire les positions relatives de différents segments du 

corps. 

Les descriptions se limitaient à des informations du type « la jambe est pliée/droite, le 

bras est plié/droit/en haut ». Les indications telles que « devant/derrière le corps » n o t pas 

été utilisées par les élèves. Il semble difficile pour eux de se représenter ces informations 

spatiales, cela faisant référence, sur les supports en deux dimensions proposés -le pantin 

articulé et les photographies de profil- à des postions respectivement droite/gauche par 

rapport au tronc. 

Certaines difficultés sont aussi apparues pour reproduire les positions des membres 

lorsque ceux-ci étaient pliés au niveau du coude ou du genou. De fait, le pantin proposé a 

pas de limites au niveau de ces articulations. Léo ne réussit pas à reproduire la position des 

bras du sprinter lors du départ de sa course, vu de profil (cf. annexe 12). 

Les passages d u e ep se tatio  à u e aut e pou  la ep odu tio  de positio s ont été 

l o asio  d u e v ita le e he he pa  les l ves ui h sitaient, ajustaient leurs positions 

où celles de leur pantin. Leurs yeux restaie t fi s su  le od le do t ils arrivaient pas à se 

détacher. Il se le u il leu  soit diffi ile, ap s visualisation, de se représenter mentalement 

la position observée. Il aurait été intéressant de proposer la même activité en cachant, après 
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u  te ps d observation attentive et de verbalisation pa  l l ve, la photog aphie de la 

positio  u il leur était demandé de reproduire. 

3.2) Les situatio s visa t l’e pression et la verbalisation des 

sensations et des émotions 

J ai is e  pla e plusieu s s a es da s le ad e de l e p essio  o po elle ui o t pe is 

de réutiliser le vocabulaire des parties du corps et du visage. 

Je relaterai ici plus particulièrement les activités menées concernant la verbalisation et le 

mime des expressions et des se ti e ts. Il s agit d a tivit s qui se sont déroulées en salle de 

motricité mais aussi en classe par la lecture et l tude d al u s16 , l o se vatio  de 

photog aphies d i o us, de photog aphies d l ves et l utilisatio  de a tes-images 

illustrant les différentes émotions et sentiments évoquées (fâché, fatigué, content, surpris, 

effrayé, triste, curieux, fier, embarrassé… . 

Le p e ie  o je tif suivi est de pe ett e au  l ves d utilise  leu  o ps et leu  visage 

pour exprimer des sensations et des émotions. Le deuxième objectif est de comprendre le 

la gage otio el et d vo ue  des se ti e ts et des otio s. 

Présentation et analyse des activités 

Les p e i es a tivit s d e p essio  o po elle se so t d oul es ave  le guidage de a 

pa ole, je leu  do ais ai si des l e ts leu  pe etta t de s i agi e  la situatio . Les 

élèves devaient se déplacer sur « une planète où tout colle / tout est chaud/ tout est 

f oid…». La va i t  des ouve e ts tait pauv e et la apa it  e p essive du visage très peu 

utilisée. 

Après ce premier temps de travail sur les sensations, nous avons travaillé sur les 

émotions et les sentiments : les élèves devaient alors se déplacer sur « une planète où tout 

est triste/ heureux/ fatigua t… ». Encore une fois, le visage était très peu utilisé. Après un 

temps de recherche collectif, certains élèves ont été invités à montrer leur réponse à la 

consigne, ce qui a pe is d e i hi  les p opositio s sur les temps de productions 

individuelles. 

                                                             
16

 Parfois je me sens de Anthony Browne et Un loup dans le potager de Claire Bouiller et Quentin Gréban  

http://www.amazon.fr/loup-dans-potager-Claire-Bouiller/dp/2871425124/ref=sr_1_1?s=books&ie=UTF8&qid=1401267699&sr=1-1&keywords=un+loup+dans+le+potager
http://www.amazon.fr/Quentin-Gr%C3%A9ban/e/B0034O47FI/ref=sr_ntt_srch_lnk_1?qid=1401267698&sr=1-1
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Une phase enrichissante a été celle du mime des émotions. Un premier temps a été celui 

de la recherche individuelle puis collective des manières de les représenter avec le corps et le 

visage en les liant à la suggestion de situations particulières pouva t l i dui e. Les élèves 

proposaient peu de situations et reprenaient celles évoquées par leurs camarades : « Je suis 

fâ h  pa e ue o  e fa t a pas a g  sa ha e ». Da s u  deu i e te ps, j ai utilis  

des cartes-images que les élèves tiraient au sort. Ils devaient ensuite faire deviner au reste de 

la lasse l otio  représentée sur celle-ci. 

C est su tout l utilisatio  des photog aphies des l ves ui a pe is de verbaliser sur les 

e p essio s du visage et ai si de alise  des p og s da s l utilisatio  e p essive du o ps et 

du visage : la bouche et les yeux grands ouverts pour la surprise, les sourcils froncés pour la 

colère, etc. Ces observations ont malgré tout été particulièrement guidées par mon 

questionnement car les élèves éprouvaient des difficultés à indiquer pourquoi, selon eux, un 

visage exprimait une émotion donnée. 

J ai aussi o se v  des diffi ult s pou  les l ves à ide tifie  les otio s p t es à u e 

pe so e i o ue ou à u  pe so age d al u . Da s e de ie  as, alg  le fait que nous 

ayons tudi  e  d tail les diff e tes phases de l histoi e17
 et évoqué les circonstances pour 

les uelles le pe so age avait toutes les aiso s d t e fâ h , plusieurs élèves, à la vue de 

l i age du liv e, o t i di u  u il tait, à e o e t de l histoi e, o te t. Je pe se u il 

s agit e o e u e fois pou  les l ves d u e diffi ult  à se d e t e  : ils évoquent alors le 

relatif plaisir du moment que eux-mêmes éprouvent et ne prennent pas en compte les 

l e ts v us pa  u  i dividu ui est pas eu -mêmes. 

Eléments de conclusion 

Les élèves n o t pas o t  d app he sio  et o t fait p euve d u  g a d i t t pou  

l a tivit  de i es. Il est arrivé que certaines expressions ne soient pas trouvées mais les 

enfants « mimeurs » ne trouvaient pas alors les moyens de modifier leur expression pour 

fai e devi e  l otio . 

Au vu de leu s o po te e ts, il e e se le pas s agi  d u  lo age fa e au g oupe. Il 

appa ait u il s agit plutôt d u e diffi ult  à pe evoi  e ue la positio  de leu  o ps et de 

                                                             
17

 Un loup dans le potager de Claire Bouiller et Quentin Gréban 

http://www.amazon.fr/loup-dans-potager-Claire-Bouiller/dp/2871425124/ref=sr_1_1?s=books&ie=UTF8&qid=1401267699&sr=1-1&keywords=un+loup+dans+le+potager
http://www.amazon.fr/Quentin-Gr%C3%A9ban/e/B0034O47FI/ref=sr_ntt_srch_lnk_1?qid=1401267698&sr=1-1
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l e p essio  de leu  visage vo ue o e essage et d u  d alage e t e l i te tio  et la 

connaissance explicite des moyens disponibles pour la réaliser. 

Une probable difficulté provient, il me semble, de la place limitée laissée dans la vie 

sociale à l e p essio  des se ti e ts. Il est e  effet ou a t d e te d e di e au  e fa ts u ils 

ne doivent pas être fâchés, tristes ou apeurés ; auta t d otio s pe çues gative ent et 

u il est ie  souve t de a d  de efoule , ie  ue elles-ci soient ressenties comme telles 

pa  l i dividu.  

3.3) Le repérage de soi et des objets da s l’espa e 

Ai si ue je l ai vo u  lo s de l a tivit  de ep odu tio  des positions
18, j ai et ouv  les 

mêmes diffi ult s o e a t les apa it s de ep age da s l espa e dans le cadre de 

séances spécifiques. 

Les difficultés rencontrées par les élèves 

Le ep age de l e fa t et le pla e e t d o jets par rapport à soi n o t pas été sources de 

grandes difficultés lorsque le vocabulaire était compris mais le repérage par rapport à 

d aut es ep es ue soi a posé plus de problèmes ainsi que le repérage de positions relatives 

(placer un objet devant/derrière un autre). De nombreux élèves inversaient en effet les 

positions lorsque je leur demandais de se placer devant/derrière et plus encore lorsque la 

consigne était de se placer sur/sous un objet. 

Il semble très diffi ile pou  les jeu es e fa ts de o st ui e d aut es ep es ue eu -

mêmes. Ceci peut-être lié à la difficulté de décentration u ils p ouve t, ui est pas 

uniquement physique mais aussi psychologique et qui est observable dans de nombreux 

contextes. 

D ouve te d’u  al u  visa t la d e t atio  

Dans le même sens, j ai fait d ouv i  au  l ves un album de jeunesse, Agathe
19

, qui 

évoque le cheminement d'une petite fourmi sur le corps d'un jeune garçon. Lauteu  utilise 

des métaphores pour le vocabulaire corporel : au u e pa tie du o ps ou du visage est ainsi 

citée dans le texte (par exemple, les cheveux sont "une véritable forêt de lianes", le sourcil 

                                                             
18

 Cf. partie III.3.1.e page 45 
19

 Agathe de Pascal Teulade et Jean-Cha les Sa azi  ditio s L ole des loisi s ; olle tio  Luti  Po he  
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"un buisson", la narine "une cachette" et le doigt de l'enfant "un monstre énorme, sans yeux, 

sans bouche" . J ai lu u e p e i e fois l al u  sa s o t e  les illust atio s, les lèves ont 

donc avec plaisir imaginé le pa ou s d u e fou i da s u  t s g a d espa e, peupl  de 

o st es i ui ta ts. Lo s ue j ai p o d  à la le tu e de l al u  ave  les illust atio s, les 

élèves ont été pour la plupart perplexes, se rendant compte que la fourmi était seulement en 

train de se déplacer sur un petit garçon mais ne percevant pas les rapports de tailles 

induisant des notions subjectives de petit et grand. 

4) Bila  des situatio s d’app e tissages et perspectives 

4.1) Mise en évidence des difficultés rencontrées par les élèves et 

des éléments ayant favorisé les progrès 

Je souhaite i i, d u e a i e s th ti ue, répertorier les objectifs ue j ai suivis en 

classe et les mettre en lien avec les difficultés rencontrées par les élèves ainsi que les 

éléments qui o t se l  favoriser le dépassement de ces difficultés. 

Objectifs Difficultés et erreurs fréquentes 
Eléments favorables et situations 

déclenchantes 

Nommer et 

localiser les 

différentes parties 

du corps 

-Inversion entre cils et sourcils 

-Localisation du coude, du menton 

-Hésitations 

-Répétition de comptines 

-Localisation/mobilisation lors de 

séances de relaxation associées à 

la nominalisation 

Reconstituer 

l o ga isatio  des 
différents 

segments du corps 

-Implantation des bras au milieu 

du tronc 

-Non-segmentation des membres 

en deux parties 

-Répétition de la manipulation 

d l e ts s olisa t les 
différentes parties du corps 

-Connaissance et palpation des 

articulations 

Reconstituer les 

différents 

éléments du visage 

-Identification des manques d u e 
ep se tatio  i o pl te d u  

visage 

-Référence aux organes sensoriels 

-Apports des activités de mimes 

des expressions et des émotions 
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Connaître le rôle 

et la localisation 

des os et des 

muscles 

-Représentation des muscles 

comme étant liés à la force 

physique 

-Localisation des muscles 

uniquement dans les bras et les 

jambes 

-Emerveillement de la découverte 

-Mise en relation des éléments 

observés sur les supports 

documentaires et son propre 

corps 

-Mobilisation et palpation sur soi 

et sur les autres 

Connaître le rôle 

et la localisation 

des articulations 

-Manque de représentation du 

corps comme un ensemble 

cohérent et cohésif 

-Non-représentation des 

articulations dans les productions 

-Connaissance du vocabulaire 

-Mobilisation et palpation 

Décrire une 

position 

-Inversion des positions relatives 

des différents segments 

-Connaissance du vocabulaire 

spatial 

-Compétences dans le domaine du 

repérage spatial relatif 

Mobiliser son 

corps pour 

reproduire une 

position et 

reproduire une 

position avec un 

pantin articulé 

-Prise en compte simultanée de la 

position relative de différents 

segments 

-Mise en mémoire de la position 

observée 

-Capacité à décrire une position 

Utiliser son corps 

et son visage pour 

mimer une 

émotion 

-Utilise  l e se le des apa it s 
expressives du corps 

-Modifier/faire évoluer la position 

des éléments de son corps ou de 

son visage 

-Référence à des situations vécues 

pa  l e fa t 

-Confrontation à la « lecture » par 

d aut es de l e p essio  i e 

Comprendre le 

langage 

émotionnel et 

identifier une 

émotion 

-Identifier explicitement les 

éléments qui expriment une 

émotion 

-Se décentrer 

-Considérer les émotions dites 

« négatives » 

-Connaissance du vocabulaire 

pour parler du corps et du visage 

-Activités de mimes 

-Utilisation de photographies 

d l ves 

-Observation de photographies 

par un questionnement guidée de 

l e seig a t 
 

Tableau 3 - Bilan synthétique des objectifs suivis lors des séances, des difficultés et des 

éléments favorables aux progrès 
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4.2) Conclusion et perspectives 

Le tableau précédent me permet de mettre en évidence les différents éléments, facteurs 

de progrès selon moi dans la connaissance du corps et de la conscience de soi : 

- Connaissance du vocabulaire pour parler des parties du corps et du visage, pour 

décrire 

- Etablissement de liens entre les perceptions sensorielles et les parties du visage 

associées 

- Répétition de consignes guidées associant nominalisation et localisation 

- Manipulation de formes pour construire le corps humain 

- Palpation sur soi et sur les autres, asso i e à l o se vation guidée de supports 

documentaires 

- Observation et description guidée de photographies d l ves 

- P ise e  o pte du esse ti et du v u otio el de l i dividu 

- Connaissance du vocabulaire spatial 

- Compétences dans le repérage spatial prenant en compte d aut es ep es ue soi 

Les différents éléments ici évoqués me semblent donc être indispensables au 

d veloppe e t de la o st u tio  du s h a o po el hez l e fa t. Il appa ait de e o stat 

ue l h poth se de la essai e pluridisciplinarité se vérifie afin de poursuivre efficacement 

l o je tif suivi. Les o p te es la gagi es e doive t pas t e glig es et favo ise t 

grandement les progrès. De même, la prise de conscience par le toucher des différents 

éléments qui constituent le corps humain est un grand moteur de développement des 

compétences et des connaissances. 

D u e a i e g ale, la f e e à soi, à so  v u et à so  esse ti est u  l e t 

important. Ces éléments sont en même temps moteurs d app e tissages ais sont aussi 

parfois limitants. Je peu  da s e se s ava e  u il est essai e de ie  se o aît e pou  

ensuite être en capacité de se décentrer. 
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Il e se le u il au ait t  essai e ue je t availle e  lasse de a i e plus 

importante sur le développement des compéte es spatiales des l ves. Il s agit d u e 

diffi ult  ajeu e pou  les l ves d vo ue  des positio s elatives da s l espa e, apa it  

essai e pou  se ep se te  so  o ps e  ouve e t da s l espa e. 

Je pe se u il est do age ue je aie pas utilisé un outil qui me semble pourtant très 

intéressant pour développer la connaissance du corps et la conscience de soi. Il s agit du 

miroir dont le bénéfice aurait été, il me semble, important dans le cadre des différentes 

s a es ue j ai proposées. Ces miroirs peuvent être utilisés de manière spécifique pour 

certaines activités mais aussi être mis à disposition de manière libre dans la classe 

l utilisatio  du i oi  e pa ait d ailleu s t s i t essa te pou  d aut es app e tissages tels 

que le développement de la conscience phonologique). Da s le ad e d a tivit s sp ifi ues, 

e  plus de l utilisatio  de photog aphies ou de l o se vatio  su  les aut es, le i oi  aurait pu 

être un support complémentaire pour la localisation des différentes parties du corps, du 

visage et des articulations, la description des positions relatives des différents segments du 

corps liée « en direct » au ressenti physique. Le miroir aurait aussi été un outil profitable 

pou  l e p i e tatio  des apa it s e p essives de so  o ps et de son visage.  

5) Evaluation finale e  fi  d’app e tissage 

5.1) P se tatio  du ad e et des o je tifs de l’a al se 

Co e je l ai vo u  p de e t da s la ad e de a « conclusion générale suite à 

l valuatio  diag osti ue e e »
20

, la p o du e d valuatio  fi ale est celle de la 

représentation graphique du bonhomme. Elle a eu lieu 1 mois après la fin du projet 

pluridisciplinaire de o st u tio  du s h a o po el, soit  ois ap s l valuatio  

diagnostique (ED). 

Cette analyse a été réalisée à partir du dessin de 23 élèves de la classe : 5 garçons de MS, 

6 garçons de GS, 3 filles de MS et 9 filles de GS. 

 

 

                                                             
20

 Cf. partie III.2 page 33 
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Analyser les progrès des élèves 

Le premier objectif de cette analyse est de comparer et de mesurer de manière 

quantitative les progrès réalisés par les élèves en tenant compte des mêmes items que ceux 

de l ED
21

. 

L a al se des sultats se fe a da s u  p e ie  te ps de a i e glo ale afi  de ett e 

en évidence, d u e pa t,  l volutio  g ale des otes o te ues et, d aut e pa t, les items 

dont la notation a le plus évoluée. 

Co e a t le p e ie  poi t, l a al se statisti ue des do es de l ED selo  les lasses 

d âge o t e un progrès moyen attendu de 2,5 points sur 6 mois sans action pédagogique 

spécifique (cf. tableau suivant . L h poth se ue je souhaite i i v ifie  est ue les p og s 

des élèves sont quantitativement supérieurs à 2.5 points, grâce aux situations 

d app e tissages ue j ai ises e  œuv e e  lasse.  

   

Note obtenue 

en septembre 

  

Age en mois    

  

45 à 49 mois 9,0 

  

50 à 54 mois 9,7 

  

55 à 59 mois 11,5 

  

60 à 64 mois 13,7 

  

65 à 69 mois 17,3 

Ecart moyen entre chaque classe d'âge 2,1 

Evolution par mois 0,4 

Progrès attendus sur 6 mois 2,5 
 

Tableau 4 - Progrès attendus dans la notation des dessins du o ho e selo  l’ valuatio  
diagnostique 

A al se  la va iatio  de l’i flue e des fa teu s « sexe » et « âge/niveau » après la mise 

e  œuv e d’u e a tio  p dagogi ue 

Le deu i e o je tif est d o se ve  les différences de notation selon deux facteurs : 

l âge/le niveau d u e pa t et le sexe d aut e pa t. Je souhaite v ifie , o e je l i di uais 

da s a o lusio  g ale, ue les situatio s d app e tissages pe ette t, e  di i ua t 

la part de l i flue e des e p ie es pe so elles des e fa ts, de dui e les diff e es 

e t e les t a hes d âge et entre les sexes. 

                                                             
21

 Cf. partie III.1.1 page 23 
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Les diff e es o se v es e t e les se es taie t t s i po ta te lo s de l ED, o e le 

rappelle le tableau  suivant qui met particulièrement en évidence les écarts de notation en ce 

qui concerne les items « visage ». L a al se statisti ue de l valuatio  fi ale doit do  ett e 

en évidence, afin de valider mon hypothèse, un écart de notation inférieur à 5,0 points pour 

la note globale, inférieur à 3,0 points pour la note des items « visage » et inférieur à 2,1 

points pour la note des items « corps ». 

 Filles (GS) Garçons (GS) 

Ecart observé en valeur 

absolue (en 

pourcentage) 

Note globale 17,2 12,2 5,0 (41%) 

Note des items « visage » 6,3 3,3 3,0 (90%) 

Note des items « corps » 10,9 8,8 2,1 (23%) 

Tableau 5 – Mise en évidence des écarts de notation selon le sexe du dessin du 

o ho e lo s de l’ valuatio  diag osti ue 

Aussi, e  e ui o e e l i flue e de l âge, l a t o e  e t e les lasses d âge suite à 

l a al se de l valuatio  fi ale des dessi s du o ho e doit t e i f ieu  à ,  poi ts pou  

vérifier mon hypothèse
22

. 

J a al se ai e suite plus pa ti uli e e t l volutio  des a ts selo  le se e et l âge/le 

niveau dans la fréquence de représentation de chacun des items remarquables. 

5.2) Analyse globale des items validés et comparaison avec 

l’ valuatio  diag osti ue 

a) Analyse des notes globales et de leur évolution 

D après une première observation générale de ce qui a été produit par les élèves, les 

p og s alis s e t e le dessi  de l valuatio  diag osti ue ED  et l valuatio  fi ale EF  

sont particulièrement remarquables pour de nombreux élèves (cf. annexe 13). 

La note la plus élevée est de 26 et la plus basse est de 5 (cf. annexe14). L a t e  valeu  

absolue de 21 points est le même que celui observé lors de l ED. La moyenne générale de 
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 Cf. tableau 4 page 53 
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19,7 est par contre supérieure de 6,7 points à elle de l ED, soit une augmentation relative de 

près de 52%. Cette augmentation est très supérieure aux 2,5 points de progrès attendu sans 

action pédagogique spécifique
23

. 

Je peux observer une évolution variable selon les élèves. Aussi, je note que près de 70% 

des élèves montrent des progrès supérieurs à ceux attendus sur le temps écoulé et que près 

de 32% des élèves montrent des progrès considérables avec un écart de plus de 10 points 

ent e l ED et l valuatio  fi ale. 

J ai alg  tout o se v  une faible évolution négative des notes globales de certains 

élèves : les élèves ayant régressés montrent des écarts de -1 à -4 points et représentent 

moins de 14% de l effe tif de la lasse (cf. annexe 15). 

b) Evolution de la représentation des différentes parties du corps et du 

visage 

E  deho s de la ep se tatio  des paules ui e o e e toujou s u u  seul l ve, 

tous les items concernés par la représentation des éléments du corps et du visage ont 

progressés dans leur fréquence de représentation (cf. tableau suivant). 

Au u  ite  tait ep se t  pa  l e se le des l ves lo s de l ED ais, lors de l EF, la 

tête, les yeux et les jambes sont dessinés par 100% des élèves. 

Les éléments représentés par au moins 75% des élèves sont au nombre de 10 et sont, 

da s l o d e d oissa t de f ue e : la tête, les yeux et les jambes -évoqués 

précédemment-, le tronc (96%), la bouche et les bras (96%), les pieds (97%), les doigts et les 

mains (91%) et les cheveux (83%). Lo s de l ED, ette ep se tatio  à plus de 75% ne 

concernait que 5 items : la tête, les yeux et les jambes, le tronc et la bouche. 

Les progrès particulièrement remarquables concernent la représentation des doigts (+54 

points), des mains (+45 points), des oreilles (+35 points), des vêtements (+31 points), des 

cheveux (+29points), des bras et des pieds (+25 points). 
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 Cf. tableau 4 page 53 
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Graphique  9 – Evolution de la fréquence de représentation de différents items 

 

c) A al se de l’ volutio  de la représentation des membres 

i. Evolution de la fréquence de représentation des membres 

Aucun dessin ne montre des membres segmentés laissant apparaître les articulations 

telles que les genoux et les coudes. 

Une différence apparaît toujours entre la fréquence de représentation des membres 

supérieurs et des membres inférieurs : Les membres inférieurs restent représentés plus 

fréquemment que les membres supérieurs, comme le montre le graphique suivant mais 

l a t est beaucoup moins sensible ue lo s de l ED. 

 

Graphique  10 – Evolution de la fréquence de représentation des membres inférieurs et supérieurs 
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ii. Forte augmentation de la représentation des membres en volume 

La représentation des membres en deux dimensions était faible lo s de l ED et les dessi s 

montraient pour la plupart des bonhommes filiformes. Une évolution particulièrement 

remarquable concerne les jambes et les bras avec une augmentation relative de la fréquence 

de représentation en deux dimensions de 182% pour les jambes et de 139% pour les bras.  

 

Graphique  11– Evolution de la fréquence de représentation en deux dimensions des membres 

5.3) Analyse des progrès réalisés par deux élèves-cibles dans le 

dessin du bonhomme 

L a al se o parée des dessins du bonhomme des deux élèves-cibles montre une 

évolution notable (cf. annexes 13 et 16). L aug e tatio  elative du o e d ite s est 

importante pour Alix (+67%) et est considérable pour Léo (+163%) ce qui les place tous les 

deux dans une évolution supérieure à la moyenne de la classe. L aug e tatio  la plus 

importante concerne les items du corps : +367% pour Léo et +117% pour Alix. Concernant la 

représentation du visage, les progrès sont de +40% pour Léo et de +17% pour Alix. 

a) Le dessin du bonhomme de Léo 

La grande différence concerne, pour Léo, le passage de la représentation du bonhomme-

têtard à un bonhom e dot  d u  t o  diff e i , de mains et de pieds aux extremités des 

membres. Ces derniers restent dessinés en « fil de fer » mais vérifient maintenant des 
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proportions correctes. Les pieds sont quant à eux desssinés en deux dimensions, recouverts 

de chaussures à travers lesquelles, par transparence, sont visibles des orteils. 

Léo représente des yeux qui respectent des proportions ordinaires. Je note aussi, en ce 

ui o e e le visage, l appa itio  des heveu  ais la dispa itio  du ez. 

b) Le dessin du bonhomme de Alix 

La pa ti ula it  de la ep se tatio  g aphi ue de Ali  lo s de l ED o e ait l a se e 

de bras et de représentation en deux dimensions des membres présents et de leurs 

e t it s. L valuatio  fi ale o t e u e appa itio  des bras, des mains et des doigts ainsi 

u u  passage à la ep se tatio  e  deu  di e sio s pou  les ja es, les pieds et les 

ai s. Le poi t ui est plus valid  lo s de l EF pa  Ali  o e e le espe t de la p opo tio  

entre la tête et le tronc. 

5.4) Analyse de l’ volutio  de l’i flue e du fa teu  « sexe » 

L a al se se a i i faite uniquement sur les représentations du bonhomme des élèves de 

GS afi  d a te  le fa teu  de l âge. 

a) Analyse globale des écarts entre les sexes 

Les garçons ont obtenu une note globale moyenne de 20,7 et les filles celle de 21,1. La 

note globale des filles est donc supérieure à celle des garçons que de 0,4 point soit 

seulement 2%. Cette valeur était de 5,0 points soit 41% lo s de l ED. 

Comme le montre le tableau suivant, les progrès réalisés par les garçons ont nettement 

supérieurs, que ce soit en valeur absolue ou en valeur relative. Les notes globales des 

ga ço s lo s de l EF so t e  effet sup ieu es de % e  o e e à elles o te ue lo s de 

l ED. 
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  Note moyenne globale Progression 

  septembre mars Absolue Relative 

Sexe 
Garçons 12,2 20,7 +8,5 points +70% 

Filles 17,2 21,1 +3,9 points +23% 

Ecart 
Absolu 5,0 points 0,4 points   

Relatif 41% 2%   

 

Tableau 7 – Evolution de l’ a t e t e les se es et p og essio  selo  le sexe 

 

Les écarts de représentations des différents éléments du corps et du visage diminuent 

do  da s l e se le. Cette du tio  d a t est pa ti uli e e t e a ua le da s la 

ep se tatio  des pieds, des ai s, des doigts et des d tails de l œil, des cheveux et de la 

chevelure. 

b) Inversion des écarts 

Une autre différence parti uli e e t e les se es ue j avais pu o se ve  lo s de l ED 

concernait la représentation des pieds et des mains où les filles affichaient une fréquence de 

ep se tatio  sup ieu e espe tive e t de  et de  poi ts. L EF o t e ai te a t 

ue les ga ço s ep se te t tous ses l e ts alo s u ils ne sont dessinés que par 89% des 

filles. 

Aussi, j avais observé un net écart dans la représentation des membres en volume, les 

garçons affichant dans ce domaine des meilleures notations que les filles. Cet a t s est 

remarquablement diminué et même inversé, comme le montre le tableau suivant. 

 

Evaluation diagnostique de 

septembre 
Evaluation finale de mars 

Jambes Bras Jambes Bras 

Filles GS 11% 11% 67% 56% 

Garçons GS 50% 33% 50% 50% 

 

Tableau 8 – Evolution de la fréquence de représentation des membres en deux dimensions 

selon le sexe dans les dessins du bonhomme des GS 



 - 60 -  

 

Lo s de l ED, u  seul l e t les eu  tait ep se t  plus f ue e t pa  les 

ga ço s. Ils so t, lo s de l EF, au o e de  et o e e, o e je l vo uais, les pieds et 

les ai s ais aussi les doigts, les d tails de l œil et les o eilles. Ces deux derniers éléments 

taie t pou ta t dessi s pa  au u  des ga ço s lo s de l ED. 

Le seul l e t ui a t  ep se t  pa  au u  des ga ço s oncerne les vêtements, 

hormis dans le dessi  d un l ve ui a indiqué être « déguisé en Iron Man ». Il s agit d u  

dessi  ue je ai pas p is e  o pte da s o  a al se statisti ue. 

 

Graphique 12 – Evolution des écarts absolus dans la fréquence de représentation des parties  

du corps et du visage entre les sexes 

c) Analyse de la représentation du visage et du corps 

J avais o se v  u e diff e e t s i po ta te e  e ui o e e la ep se tatio  du 

visage : % d ite s « visage »  validés en plus par les filles. L EF o t e u e ette 

di i utio  de l a t e t e les se es da s la ep se tatio  du visage avec une note 

moyenne de 7,2 pour les garçons qui ont ainsi progressé de 3, 9 points et une note de 8,0 

pour les filles, progressa t de ,  poi ts. L a t elatif est ai si to  à %. 

Co e a t la ep se tatio  des l e ts du o ps, la te da e s i ve se e ave  

une note supérieure du 0,4 points pour les garçons, soit une note inférieure de 3% chez les 

filles. 
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Graphique 13– Evolution des écarts relatifs entre les filles et les garçons dans la fréquence de 

représentation de différents items 

 

5.5) Analyse de l’ volutio  de l’i flue e du fa teu  « âge/niveau » 

a) Analyse globale des notes obtenues selon le niveau 

Les notes globales des MS vont de 5 à 22 avec une moyenne de 17,5. Cette moyenne est 

ainsi supérieure à elle o te ue lo s de l ED24
 de 8,1 points soit 86%. Les notes globales des 

GS vont de 15 à 26, avec une note moyenne de 20,9, supérieure de plus de 37% à celle 

obtenue en septembre
25

. 

Ces do es o t e t u e di i utio  de l a t e t e les âges : de 5,8 points en 

septembre soit une note des GS supérieure de 62% à celle des MS, l a t to e à ,  poi ts 

soit 19%, ap s la ise e  œuv e des situatio s d app e tissages. 

b) Analyse de l’ volutio  des otes pour une tranche d’âge donnée 

J ai p o d  à la o pa aiso  les p odu tio s g aphi ues d e fa ts diff e ts ais d u  

e âge do  au te ps o sid . Les  otes o te ues pou  u e t a he d âge do e 

sont nettement supérieures ap s la ise e  œuv e du p ojet, ai si ue le o t e le 

                                                             
24

 Note o e e glo ale des MS lo s de l ED : 9,4 
25

 Note moyenne globale des GS lo s de l ED : 15,2 
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graphique suivant. Les progrès réalisés dans le temps du projet pour une t a he d âge 

donnée vont ainsi de ,  poi ts jus u à ,  poi ts. 

 

Graphique 14– Note globale obtenue pour u e t a he d’âge do e au temps T 

L a al se statisti ue e e su  les dessi s lo s de l ED a permis de mettre en évidence un 

écart moyen de 2,1 points entre chaque tranche d âge. Celui-ci tombe à 0,9 points au mois 

de mars, ainsi que le montre le tableau suivant. 

   

Note moyenne 

obtenue 
Progrès de 

la note moyenne 

pour une classe d'âge 

donnée 

  

Age en mois  

en sep-

tembre en mars 

 

  45 à 49 mois 9,0   

  

 

  50 à 54 mois 9,7 17,0 7,3 

 

  55 à 59 mois 11,5 18,3 6,8 

 

  60 à 64 mois 13,7 19,0 5,3 

 

  65 à 69 mois 17,3 24,0 6,8 

 

  70 à 74 mois   20,5 

  

 

Au te ps T… 

     Ecart moyen entre chaque classe d'âge 2,1 0,9 

  Evolution par mois 0,4 0,2 

  Progrès attendus sur 6 mois 2,5 

    

Tableau 9 – Note o te ue pa  t a he d’âge et esti atio  de l’ a t o e  pa  t a he d’âge 

8,8 
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c) Evolution des écarts dans la fréquence de représentation des éléments 

du visage et du corps selon le niveau 

Hormis les détails de l œil qui sont dessinés par 7 GS mais par aucun MS, les écarts 

absolus ont globalement diminué, notamment dans la représentation des jambes qui sont 

dessinés par tous les élèves, quelque soit le niveau considéré.  Les du tio s d a ts so t 

aussi particulièrement remarquables dans la représentation des mains, des doigts, des bras 

et des pieds. La fréquence de représentation des vête e ts s i ve se, ta t alo s plus 

i po ta te hez les MS lo s de l EF. 

 

Graphique 15 – Evolution des écarts absolus entre les niveaux dans la fréquence de 

représentation de différents éléments du corps et du visage 

 

J avais is e  évidence une différence notable qui concernait la représentation des 

membres en deux dimensions, beaucoup plus fréquente dans les dessins des GS que dans 

ceux des MS. Il appa aît pas, suite à l a al se des dessi s de l EF, de grande variation car les 

élèves ont progressé de la même manière en ce qui concerne la représentation des bras et 

des pieds en deux dimensions.  
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IV- Discussion su  les effets de l’a tio  p dagogi ue 

ise e  œuv e 

1) R su  et s th se de l’a al se o pa ative des 

dessins du bonhomme 

Une importante progression générale 

L a al se o pa ative statisti ue et i dividuelle o t e u e ette volutio  positive des 

notes globales des élèves avec une moyenne générale supérieure de 6,7 points, les progrès 

pour u e lasse d âge donnée allant de 5,3 à 7,3 points. La progression est la plus importante 

pour les élèves de MS avec une note moyenne supérieure de 8,1 points soit 86% par rapport 

à l valuatio  diag osti ue. Les p og s so t aussi particulièrement remarquables pour les 

garçons de GS avec une note moyenne supérieure de 8,5 points soit 70% par rapport à 

l valuatio  diag osti ue.  

Une remarquable progression dans la représentation de certains items 

Hormis la représentation des épaules, tous les items ont progressé positivement. 

Certains items montrent une évolution tout à fait remarquable : les mains et les doigts avec 

une augmentation en valeur absolue de plus de 40 points, les oreilles, les vêtements, les 

cheveux, les bras et les pieds avec une évolution de plus de 25 points. 

Certains éléments sont maintenant rep se t s pa  tous les l ves. Il s agit de la t te, des 

yeux et des jambes. Aussi, 10 items sont validés par plus de 75% alors que seulement 5 

l taie t lo s de l ED. Il appa aît plus de o ho e t ta d filifo e et seulement deux 

élèves de MS omettent encore la représentation du tronc. 

Aucune évolution dans la représentation de la segmentation des membres 

Aucun élève ne représente la segmentation des membres ni la présence des coudes et 

des genoux. Les membres inférieurs sont toujours plus fréquemment représentés que les 

membres supérieurs mais l a t a di i u . La ep se tatio  des e es e  deu  

dimensions a plus que doublé pour les bras et a presque triplé pour les jambes. 
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Une diminution considérable de l’i flue e du facteur « sexe » 

J ai o se v  u e ette di i utio  de l a t entre les notes globales selon le sexe, qui est 

passé de + 41% pour les filles à seulement 2%. La du tio  de l a t est spectaculaire 

lo s ue j isole les ite s li s à la ep se tatio  du visage : l a t passe de % à %. J ai pu 

ote  l i ve sio  des écarts pour certains items, dont la note globale pour les items liés à la 

représentation du corps qui se trouve alors légèrement inférieure pour les filles. Il en est de 

même pour la  représentation des membres en deux dimensions qui étaient beaucoup plus 

fréquente chez les garçons que chez les filles lo s de l valuatio  diag osti ue du mois de 

septembre. 

U e fo te di i utio  de l’i fluence du facteur « âge/niveau » 

J ai aussi o se v  u e ette diminution des écarts selon le niveau des élèves, les notes 

globales moyennes des GS passant de + 62% par rapport aux MS à seulement +19%. L cart 

entre les classes  d âges est passé quant à lui de 2,1 à 0,9 points. La diminution des écarts de 

fréquence de représentation et de validation des items entre les niveaux concerne la 

majorité des éléments du corps et du visage.  

2) Interprétation des résultats 

Les progrès constatés sont nettement supérieure aux 2,5 points attendus sans action 

pédagogique. Cette première considération montre que les apports des situations 

d app e tissages ises e  œuv e da s le ad e de o  p ojet pluridisciplinaire sont réels. 

Ces appo ts so t d auta t plus importants pour les enfants qui présentaient des notes basses 

dues au manque de vécu expérientiel et émotionnel en rapport avec le corps que sont les 

plus jeunes enfants et les garçons. 

Les résultats montrent e  effet u il est possi le, pa  u e ise e  œuv e didactique et 

pédagogique adaptée, de faire progresser les élèves dans la construction du schéma corporel 

et de dui e l i flue e des fa teu s i dividuels tels ue l âge et le se e. 
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3) Limites de la recherche et critiques méthodologiques 

L valuatio  du s h a o po el, ai si ue je l ai vo u  p de e t26
, est complexe. 

Compte-te u des i fo atio s appo t es pa  d aut es iais d valuatio , je e suis i i 

li it e, lo s de l valuatio  fi ale, à elle de la ep se tatio  g aphi ue des l ves. Il est 

néanmoins à considérer les limites d u e telle p o du e ui e lut pas e tai s fa teu s 

individuels, psychologiques et de compétences grapho-motrices, qui influent pourtant sur la 

production finale. 

 Un autre élément à considérer dans mon étude concerne l échantillon utilisé comme 

source de mon analyse statistique. Cet échantillon s av e limité de par sa taille et pauvre du 

fait du manque de variété dans la population considérée. Les élèves provenant tous de la 

même école, ils sont tous issus globalement du même environnement social. Je peux 

i agi e  ue l i flue e du facteur sexe peut, par exemple, être variable selon les milieux 

socioprofessionnels dont les élèves sont issus. 

Une régression dans la représentation graphique du bonhomme a été observée pour 

e tai s l ves e t e l valuatio  diag osti ue et l évaluation finale. Ceci montre que la 

construction du schéma corporel est longue et sa structuration est fragile. L valuatio  fi ale 

ue j ai ise e  pla e a eu lieu u un mois après la fin des situatio s d app e tissages 

spécifiques inscrites dans mon projet. Il au ait t  i t essa t d value  su  u  te ps plus 

important les acquisitions réelles des élèves.  

  

                                                             
26

 Cf. page 13. 
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Conclusion 

 

Les enjeux que revêtent la connaissance de son corps et la conscience de soi sont 

i po ta ts pou  le d veloppe e t de l e fa t et les app e tissages de l l ve. 

Ai si ue je l vo uais da s les p e ie s te ps de o  tude, il apparaît une grande 

variabilité chez les individus da s la o st u tio  du s h a o po el. J ai pu 

particulièrement mettre en évidence l i flue e prépondérante de fa teu s tels ue l âge et 

le sexe, en lien avec la variabilité des expériences dans le monde physique et social et des 

o po te e ts d i itation du genre. Les filles montraient ainsi une construction du schéma 

corporel remarquablement plus évoluée que les garçons, particulièrement en ce qui 

concerne la représentation du visage. 

La construction du schéma corporel se fait progressivement et est liée e  pa tie à l âge de 

l e fa t o sid , te a t o pte de so  stade de d veloppe e t og itif. C est pou uoi 

l a lio atio  de la o aissa e du o ps et de la o s ie e de soi doit t e e e à 

l ole ate elle tout au lo g du le e  etta t e  œuvre des actions pédagogiques 

pluridisciplinaires et des démarches variées afin que chaque enfant puisse trouver dans cette 

diversité et cette complémentarité des éléments pour évoluer selon ses besoins et ses 

capacités. 

Afi  de pou suiv e l o je tif de onstruction du schéma corporel en classe de maternelle, 

u e ise e  œuv e p dagogi ue pe ti e te doit i lu e des app e tissages otio els, des 

expériences sensorielles et motrices liées à la ve alisatio  et au ep age da s l espa e, des 

jeu  d e p ession corporelle et tenir compte du vécu émotionnel et affectif de l e fa t. 

J ai pu ett e e  vide e ue la o aissa e du vo a ulai e li  au o ps est pas le 

gage d u e o st u tio  ava e du s h a o po el. Ce vo a ulai e doit t e utilis  da s u  

contexte qui fait sens, pour anticiper un geste, décrire la position relative des différentes 

parties du o ps da s l espa e ou se représenter une action motrice. 

L valuatio  de la o st u tio  du s h a o po el ta t o ple e, il o vie t de hoisi  

des critères pertinents qui permettent de prendre des informations suffisantes afin de 

pouvoi  juge  de l i pa t des situatio s d app e tissages p opos es. 
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Cette tude a o t  u il est possi le, pa  u  hoi  judi ieu  de ises e  œuv e 

p dagogi ues, d aug enter considérablement la connaissance du corps et la conscience de 

soi chez les élèves de maternelle ainsi que de réduire les effets des facteurs individuels tels 

ue le se e et l âge.  
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Annexes 

Annexe 1 – P odu tio s d l ves lo s de l valuatio  diag osti ue : dessin du bonhomme de 

Léo (MS), Alix (GS), Léopol (GS) et de Carla (GS) 
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Annexe 2 – Ta leau g al de l valuatio  it i e des dessi s du o ho e lo s de 

l valuatio  diag osti ue  
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Annexe 3 – Photographies de modelages du bonhomme lors de l ED   
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Modelage 10 6 4 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1

Dessin 11 8 3 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1

Modelage 6 6 0 1 1 1 1 1 1

Dessin 9 8 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1

Modelage 8 7 1 1 1 1 1 1 1 1 1

Dessin 5 4 1 1 1 1 1 1

Modelage 7 6 1 1 1 1 1 1 1 1
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Annexe 5 – Dessins supports de l valuatio  diag osti ue ep oduits e  fo at A  
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Annexe 6 - Fiche de préparation de séquence dans le domaine de la découverte du monde : 

« Le corps humain » 

Cycle 1 Niveau : GS/MS 
DOMAINE : DECOUVRIR LE MONDE 

Découvrir le vivant 
 

Titre de la séquence : Le corps humain 

6 séances 

 

Objectif général : Construire le schéma corporel 

 

COMPETENCES :  

- Connaître les parties du corps humain et du visage, les nommer, les situer 

- Utiliser des représentations schématiques du corps humain 

- Savoir de quoi sont constitués nos membres : les os et les muscles 

- Connaître le rôle des articulations, les nommer, les situer 

 

Séance 1 – Le bonhomme en pièces détachées 40mn 

Séance 2 – Le visage en pièces détachées (en demi-groupe) 40 mn 

Séance 3 – Où sont situés les muscles et les os ? 45 mn 

Séance 4 – Où ça plie ? 40 mn 

Séance 5 – Les positions du corps - 30 mn 

Séance 6 a)– Construction du  pantin articulé 45 mn  

Séance 6 b) – Manipulation du  pantin articulé 35 mn (MS et GS séparé) 

 
PROGRAMMATION DES SITUATIONS 

 

Séance 1 – Le bonhomme en pièces détachées 40mn 

Objectif : Savoir reconstitue  l’o ga isatio  des seg e ts du o ps hu ai  

Vocabulaire : 

MS : Bras, mains, jambes, pieds, tête 

GS : +  cuisses, mollets 

Matériel : 

- Matériel de construction : fléxo 

- Grandes formes au tableau 

- Pantin rigide (utilisée ensuite pour la localisation des articulations, il sera collé sur une af-

fiche) 

- Etiquettes : tête, tronc, bras, main, jambe, pied, cuisse, mollet, avant-bras 

- Fiche « silhouettes incomplètes » 
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Déroulement : 

Manipulation individuelle, observation sur les autres, représentation schématique, discussions 

 

Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) ‘e o stitutio  d u  
o ps sa s od le  

Individuel 

Eléments de construction 

« Avec les pièces de construction que 

vous avez, vous allez reconstituer un 

bonhomme » 

 

Aider à la représentation schématique, 

forme parties du corps 

Utiliser le matériel, 

rapprocher différents 

éléments pour 

reconstituer un 

bonhomme 

2) Confrontation 

Reconstitution du corps 

ave  od le  

 

Par deux 

« ‘ega de  ai te a t e u à fait vot e 
camarade, et regardez votre camarade, 

vous pouvez modifier votre bonhomme» 

 

Aider à faire des analogies, faire 

verbaliser 

Echanger, Observer sur 

un camarade 

l ad uatio  de sa 
représentation 

Modifier son bonhomme 

3) Ve alisatio   

Regroupement au tableau 

Grandes formes en papier 

 

Faire verbaliser : nommer les parties du 

corps et lien entre les différentes parties 

du corps 

Placer les formes en 

papier au bon endroit 

pour reconstituer un 

bonhomme 

Indiquer les parties du 

corps attachées entre 

elles 

4) Garder une trace écrite 

 

Regroupement au tableau 

Pantin rigide et étiquettes 

Demander à situer les parties du corps 

sur le pantin 

 

Valider les réponses 

 

Coller les étiquettes 

Placer les étiquettes au 

bon endroit 

5) Compléter des sil-

houettes   
Individuel 

Fiche présentant des 

silhouettes incomplètes 

Proposer de regarder sur son voisin Compléter les parties 

manquantes des 

silhouettes en les 

dessinant 

 

 

Séance 2 – Le visage en pièces détachées (en demi-groupe) 40 mn 

Objectif : Savoi  e o stitue  l’o ga isatio  des éléments du visage 

Vocabulaire : 

MS : cheveux, yeux, bouche, oreille, front, menton, joues 

GS : + cils, sourcils 

Matériel : 

- Matériel de construction 

- Feutre tableau 

- Affi he visage ave  fl hage d jà fait l affi he se a utilis e pou  les i  se s  

- Etiquettes : cheveux, yeux, bouche, oreille, front, menton, joue, cils, sourcil 

- Fiche « visages incomplets » 
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Déroulement : 

Manipulation individuelle, observation sur les autres, représentation schématique, discussions 

 

Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) ‘e o stitutio  d u  vi-

sage sans support et sans 

od le  

Individuel 

Eléments de construction 

(fléxo) 

« Avec le matériel de construction que 

vous avez, vous allez faire un visage » 

 

Aider à la représentation schématique, 

forme parties du corps 

Utiliser le matériel, 

rapprocher différents 

éléments pour 

reconstituer un visage 

2) Reconstitution du visage 

ave  od le  

Par deux 

 

« Regarder votre camarade ou 

regardez-vous dans le miroir et vérifier 

le visage que vous avez reconstitué» 

 

Aider à faire des analogies, faire 

verbaliser 

Observer sur un 

a a ade l ad uatio  
de sa représentation 

 

Modifier et compléter 

son visage 

3) Verbalisation et repré-

se tatio  g aphi ue  

Regroupement au tableau 

 

 

Faire verbaliser : nommer les parties du 

visage et faire décrire leur localisation. 

Dessi e  la fo e d u  
visage : un grand ovale 

 

Compléter le visage en y 

dessinant les différents 

éléments au bon endroit 

 

4) Ga de  u e t a e ite  

Regroupement au tableau 

Affiche et étiquettes 

Demander à situer les parties du corps 

 

Valider les réponses 

 

Coller les étiquettes 

Placer les étiquettes au 

bon endroit 

5) Compléter des visages 

  
Individuel 

Fiche présentant des visages 

incomplets 

Proposer de regarder sur son voisin Compléter les parties 

manquantes des visages 

en les dessinant 

 

 

Séance 3 – Où sont situés les muscles et les os ? 45mn 

Objectif : Savoi  ue les os et les us les so t situ s da s l’e se le de ot e o ps et de ot e 
visage (dont pieds et mains) et que chacun porte un nom 

 Savoir que les muscles servent à bouger les parties de notre corps : marcher mais aussi faire 

u  sou i e… 

Vocabulaire : 

Os, muscles, squelette 

Déroulement : 

4 ateliers de recherche : observation, description, palpation, mobilisation 

Matériel : 

- Livres documentaires (3) 

- Photos de squelettes, des os de la main, de crâne 

- Photos des muscles du corps et du détail des muscles du visage 
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- Photos d athl tes 

- Radiographie de la main 

 

ATELIER 1 :  

Observation de livres documentaires, supports vrais 

ATELIER 2 : 

Observation de photos (squelette, os visage et mains), palpation des os sur le corps 

ATELIER 3 :  

Observation de photos (muscles du corps entier, de la jambe, du visage), palpation et mobilisation 

ATELIER 2 : 

O se vatio  de photos d athl tes, des iptio , palpatio  et o ilisatio  des uscles sur le corps 

 

Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) Lancement de la re-

he he  

Questionnement 1 : de quoi est fait 

notre corps ? 

Q 2 : où sont situés les os et les 

muscles ? 

Emettre des hypothèses 

S app op ie  le 
questionnement 2 

2) Présentation des ateliers 

de e he he  

Il faut chercher les informations qui 

vont permettre de répondre à la 

question : où sont situés les muscles 

et les os ? 

Situer les ateliers dans la 

classe. 

3) Phase de e he he  Orienter les recherches Prendre des informations 

pa  l o se vatio , la 
verbalisation, la palpation et 

la mobilisation 

4) Phase collective de mise 

e  o u   

Institutionnaliser ce qui a été 

découvert 

+ questionnement : à quoi servent 

les muscles ? 

Enoncer ce qui a été 

découvert dans les ateliers 

5) Trace écrite P se te  l affi hage  

 

 

Séance 4 – Où ça plie ? 40 mn 

Objectif : Connaître le rôle et la localisation des articulations 

Vocabulaire : 

MS : Cou, coudes, genoux 

GS : + Epaules, poignets, hanches, chevilles 

Matériel : 

- Pantin rigide 

- Grosses gommettes 

- Pantin articulé 

Déroulement : 

Echange collectif, palpation et mouvement 

Après une séance de motricité 
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Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) ‘appel  

Regroupement au grand tableau 

Pantin rigide 

Vérifier le vocabulaire 

acquis 

Rappeler le nom des 

différentes parties du 

corps et localiser 

2) Mise en évidence de la nécessité des 

a ti ulatio s  

Echange collectif 

Faire émerger un 

questionnement : 

Qu est-ce qui nous permet 

de bouger ? 

Pourquoi notre pantin ne 

peut pas bouger ? 

 

 

Evoquer le rôle des jambes 

et des bras 

Evoquer les endroits où ça 

plie 

 

3) Localisation et mobilisation des arti-

ulatio s su  soi  

Collectif, debout autour du grand 

tableau 

Induire des mouvements, 

faire verbaliser 

Bouger les bras/les 

jambes/la tête/le buste 

pour sentir où ça plie. 

Mettre la main sur les 

articulations, sentir la 

limite de certaines 

articulations (coude, 

genou) 

4) Localisation des articulations sur le 

pa ti  igide  

Coller les gommettes aux 

endroits indiqués et 

nommés 

Nommer et situer les 

articulations 

5) Le pa ti  a ti ul   Présenter la représentation 

schématique de profil 

Lever le bras du pantin 

 

Un élève se place de profil, 

l ve le as… 
 

6) Trace écrite 

Coller le pantin rigide 

  

 

 

 

Séance 5 – Les positions du corps - 30 mn 

Objectif : Décrire une position et mobiliser son corps pour reproduire une position du pantin 

articulé (profil) 

Vocabulaire : 

MS : Cou, coudes, genoux 

GS : + Epaules, poignets, hanches, chevilles 

+vocabulaire spatial 

Matériel : 

- Pantin rigide collé sur affiche 

- Etiquettes : Cou, coudes, genou, épaules, poignets, hanches, chevilles 

- 4 Photos de sportifs 

- Pantin articulé 

 

Déroulement : 

Observation, description, et mouvement 
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Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) ‘appel  

Regroupement au tableau 

Pantin rigide collé sur affiche 

Vérifier le vocabulaire 

acquis 

 

Coller les étiquettes 

« articulations » 

Rappeler le nom des différentes 

parties du corps et des 

différentes articulations 

Les localiser 

2) Décrire des positions prises 

pa  des spo tifs  

Photographies 

Echange collectif 

Aider à verbaliser et 

s assu e  de l utilisatio  du 
vocabulaire adéquat 

Décrire les positions en utilisant 

le vocabulaire appris 

 

3) Reproduire la position du 

spo tif  

Regroupement 

Deux élèves au tableau *4 

V ifie  l e a titude 

Rappeler les limites des 

coudes et genoux (limites 

de la représentation) 

1_Prendre la position 

 

1_Manipuler le pantin pour lui 

faire prendre la position 

4) Reproduire la position du pan-

ti   

Regroupement 

Un élève au tableau *4 

Mettre le pantin dans une 

position donnée 

Aider à verbaliser et 

s assu e  de l utilisatio  du 
vocabulaire adéquat 

Décrire la position 

Prendre la position 

 

Séance 6 a)– Construction du  pantin articulé 45 mn  

Objectif :  Construire un pantin articulé en associant les différents segments du corps  

  Reproduire une position avec son pantin 

Vocabulaire : … 

Matériel : 

- Eléments du pantin (mains et pieds sont attachés) : 

- MS : 5 éléments (2bras, 2 jambes, tronc- tête) 4 attaches 

- GS : 10 éléments (2 avant-bras, 2 bras, 2 cuisses, 2 mollets, 1 tronc, 1 tête) 9 attaches 

- 180 Attaches parisiennes 

- Pics et tapis 

- Fiche technique 

Déroulement : 

Observation, description, construction 

 

Phases Rôle du maître Rôle de l’ l ve 

1) Rappel de la fiche tech-

i ue  

Présentation du matériel Identifier le matériel qui 

sera nécessaire 

2) Construction du pantin 

 

Aider au découpage, à repérer les 

différents éléments, à la construction 

Couper les éléments 

 

Mettre, sans les attacher, 

les parties du pantin dans 

l o ga isatio  ad uate 

 

Attacher 
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Séance 6 b) – Manipulation du  pantin articulé 35 mn (MS et GS séparé) 

Objectif : Reproduire une position donnée avec son pantin 

Vocabulaire : … 

Matériel : 

- Pantins individuels 

- Pantin articulé de la classe 

- Fiche « position » par groupe pour les MS 

- Fiche « position » par groupe pour les GS 

Déroulement : 

Observation, description et manipulation 

 

1) Utilisation du pantin pour reproduire 

u e positio   

 

MS –Reproduire une position de face 

GS – Reproduire une position de profil 

 

Faire garder une 

position par un élève 

Décrire la position 

 

Manipuler le pantin pour 

reproduire une position 

donnée 

2) Utilisation du pantin pour reproduire 

une position donnée par une photo 

 

 

MS –Reproduire une position de face 

GS – Reproduire une position de profil 

 

Montrer les photos, 

aider à la verbalisation 

Décrire la positon des 

sportifs 

3) Utilisation du pantin pour reproduire une 

position représentée  schématiquement 

 

 

MS –Reproduire une position de face 

GS – Reproduire une position de profil 

Vérifier la position 

donnée au pantin 

Proposer à un élève de 

prendre la position 

Manipuler le pantin pour 

reproduire une position 

donnée 
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Annexe 7 – Photog aphies ep se ta t des p odu tio s d l ves da s le ad e de la 

séquence « Le corps humain », séance 1 « Le bonhomme en pièces détachées » : Léo, 

Léopol, Alix, Carla, Aurélie 
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Annexe 8 – Photographie du matériel utilisé lors de la phase collective de la séance 1 « Le 

bonhomme en pièces détachées » 

 

 

  

45 cm 
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Annexe 9 - Retranscription de la synthèse collective de la séance 1 « Le bonhomme en pièces 

détachées » : « Les jambes et les bras sont constituées de deux parties » 

Retranscription d’u e s ue e d’e egist e e t 

Découverte du monde, séquence « Le corps humain » 

Légende des prises de paroles : 

PE – Le seig a t, oi-même 

E – Un élève non identifié sur la bande sonore 

EE – Plusieurs élèves 

 

  Manipulation en binôme 

 PE Retour en collectif au tableau 

On va maintenant faire ensemble, avec ce matériel là, reconstituer un corps 

humain avec toutes ces figures là. Je vais me décaler pour que vous puissiez 

toutes les voir. Voilà. 

Alors on va reconstituer notre corps humain. Il y a différentes figures, différentes 

formes. On va chercher déjà la figure, la forme qui va le mieux représenter le 

ilieu du o ps u o  appelle le t o . Co e u  t o  d a bre, on appelle ça le 

tronc. Quelle est la figu e u o  va pouvoi  utilise  ui ep se te le ieu  le 
milieu du corps, le tronc ? 

Alors Tom, tu te lèves. Je vais décaler ça, ça va être plus pratique. 

Alors quelle est la figu e…  (Tom saisit le grand rectangle) Alo s pou uoi d ap s 
toi est la figu e ui o espo d le ieu  ? 

 Tom Pa e ue est o e u  t o  d a e. 
 PE Pa e ue est o e u  t o  d a e. C est i t essa t ça. Pa e ue est la 

plus grande parmi toutes les formes ? On va utiliser celle-ci. Je la mets au milieu. 

Merci Tom, retournes à ta place. 

Maintenant, on va utiliser toutes ces autres formes pour représenter notre corps 

humain. 

Alo s, u est- e u o  va  ajoute  ? 

On a le milieu du corps mais tous ça, ça fait pas un corps humain. 

 EE Non. 

 PE On va rajouter quoi Léa ? 

 Léa La tête. 

 PE La tête. Tu te lèves et tu vas choisir la forme qui représente le mieux selon toi. Tu 

la prends et tu la places … au bon endroit. 

D a o d, alo s tu l as ise où la t te ? 

 Léa Là. 

 PE Avec des mots. Comment tu peux dire ? Elle est où la tête ? 

 Léa Euh… Je sais plus. 
 PE Tu sais pas dire ? Alors, elle est où la tête ? Par rapport au corps ? 

 E En haut. Sur le cou. 

 PE En haut, sur le ou, elle est e  haut du t o . La t te est e  haut. O  a toujou s 
pas un bonhomme complet. On va rajouter quoi maintenant ? 

 Alix Les pieds. 

 PE Alors tu viens au tableau. (Alix saisit la forme appropriée au pied) Tu as vu un 

pied. (Alix place le pied sous le tronc et prend la deuxième forme identique) Un 

autre pied. 

 Malya Mais il faut mettre les jambes avec. 
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 PE Alors, il y a une remarque. 

 Léopol Faut mettre les jambes avec ! 

 PE Mal a ous as dit, tu estes à ta pla e pou  l i sta t Mal a. 
 Alix Les jambes avec. 

 PE Mal a dit u il a ue les ja es Ali . Alo s, les jambes. On va les mettre où ? 

Malya tu viens au tableau ? 

 Malya Je vais les mettre ici les jambes. 

 PE Donc on va les mettre sous le corps. Sous le milieu du corps et au dessus des 

pieds. Alo s, u est e u o  va pouvoi  utilise  pou  les ja es ? (Malya cherche 

parmi les formes proposées) 

Alors tu hésites entre celles-ci et celles-là. C est uoi la diff e e e t e les 
deux ? 

 Malya Pa e u e  fait o  a deu  o eau  au  jambes. 

 PE Pa e u o  a deu  o eau  au  ja es. ‘ega dez e u elle ous e pli ue 

Malya. Tu te mets face à tout le monde. Alors, tu dis ce que tu viens de me dire à 

l i sta t, à tous le o de ? 

 Malya On a deux pièces aux jambes. 

 PE Malya dit u o  a deu  pi es au  ja es. 
 Carla Pa e u il  a deu  os. 
 PE Parce que ? 

 Carla Pa e u il  a deu  os. 
 PE Parce que, tu dis, il y a deux os. La jambe est faite en deux morceaux. Est-ce que 

tu peux toucher les deux morceaux ? Tu vas toucher juste sur une jambe. Choisis 

une jambe. Tu vas choisir une jambe. Sur celle-là. Alors, il est où le premier 

morceau ? 

 Carla Il est là. (Carla montre sa cuisse) 

 PE D a o d. Et le deu i e ? 

 Carla Il est là. (Carla montre son mollet) 

 PE D a o d. C est i t essa t e u elle ous dit. Elle ous dit ue ha ue ja e 
est faite en deux morceaux. Y a une partie qui est en haut.  

 Malya Et une partie qui est en bas. 

 PE Et une partie qui est en bas. 

 Malya Une partie en haut, une partie en bas. 

 PE La pa tie e  haut, o  l appelle la uisse. 
 Malya Et l aut e, la ja e. 
 PE Et l aut e pa tie, o  va dire le mollet. Et tout ça, ça forme la jambe. Donc, on a 

bien une jambe qui est faite en deux parties. 

Alors, utilise les formes dont tu as besoin pour montrer que notre corps humain 

est fait avec deux jambes, et chaque jambe est faite en deux parties… Je vais 
remonter un petit peu pa e ue est u  t s g a d o ho e. Vas-  … Do , 
Malya, elle est en train de mettre notre bonhomme avec des jambes en deux 

parties.  

Est-ce que vous pouvez me montrer la première partie de la jambe, la cuisse. On 

peut este  assis, o  a pas esoi  de se leve  pou  l i sta t. La uisse, elle est 
où la cuisse ? 

 E Là. 

  C est la pa tie ui est e  haut, ega de ie  Au lie. C est  la pa tie ui est e  
haut. La deuxième cuisse est là. Maintenant, la deuxième partie de nos jambes, 

est le ollet, e  as. Mehd , o  a pas esoi  de tape . O  e fait pas de la 
musique, là. On touche. (Les élèves touchent et tapent les parties désignées) 

 Léopol Aussi y a les bras. 
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 PE Le mollet. Merci Mal a. Alo s etou es à ta pla e… 

O  l ve la ai  pa e ue si o  o  va pas tous s e te d e. O  a pas la 
possi ilit  de tous s e te d e. Et ua d o  l ve la ai  est- e u o  pa le e  
même temps ? Non, il y a pas d i t t. La ou he est fe e, on lève la main et 

on laisse à tous le monde  le temps de réfléchir. 

Do  ot e o ho e il est pas te i . O  est tous d a o d. Il a ue 
encore… 

 Lilou L. Les bras. 

 PE Qu est-ce que je viens de dire ? Je viens de dire, il faut laisser à tout le monde le 

temps de réfléchir donc la bouche elle est fermée et si tu as une réponse, tu 

l ves la ai . Alo s. Qu est-ce qu il manque à notre bonhomme ? 

Qu est- e u il a ue Sa ha ? 

 Sacha Les bras. 

 PE Il a ue les as. O  l a e te du, tout le o de est d a o d, il a ue les 
as. Tu vie s au ta leau, tu vas ous o t e  e u o  peut utilise  pou  

représenter les bras. 

Vas y, mets le en place, je te laisse faire. Il y en a une qui est un peu abimé, 

regarde, elle est u  peu go dol e, est pas g ave. Elle va peut-être pas bien 

te i … D a o d. ‘etou e à ta pla e. 
Est- e ue tous le o de est d a o d avec la manière de représenter les bras? 

 EE No ….oui…  

 PE Alo s, ui est pas d a o d, est-ce que vous pouvez nous dire pourquoi est-ce 

que vous tes pas d a o d ? On lève la main et on se tait. 

Pou uoi tu es pas d a o d A elle ? 

 Axelle Je suis pas… je suis d a o d, oi. 
  …  Echange sur l’a se e des doigts da s les fo es p opos es au ta leau, 

placement de deux segments de part et d’aut e du tronc pour représenter les 

bras. 

Discussion sur le rôle des formes encore présentes et non utilisées jusque là. 

 PE Alo s, j ai dit u o  e ep se tait pas les doigts de la ai , To . Do  e e 
so t pas les pou es ui so t i i. C est autre chose encore. Donc on va laisser ça 

o e ça pou  l i sta t. O  e ep se te pas les doigts. O  a tous les doigts 
ui so t i i, da s la ai , là ette fo e là, est pou  toute la main entière. 

Alors, qui a une idée, à quoi ça peut nous servir ? 

Euh, Carla ? (Elle vient au tableau et rajoute un élément à chaque bras) 

Alo s, u est- e u elle vie t de fai e Ca la ? 

 Léandre Elle vie t d ag a di  les as. 
 PE Elle vie t d ag a di  les as. Et pou uoi tu ag a dis les as, Ca la ? 

 Carla Pa e u ils so t g a ds.  
 PE Parce que les bras sont grands. 

 

 

Lilou G 

et 

Malya 

Aussi parce que y a deux parties.  

 PE Parce que? Lilou ?… Il a deu  hoses ui ous so t dites là as. Qu est e ue tu 
dis Lilou ? On va écouter Lilou. Tu as déjà parlé pour les jambes. 

 Lilou G. Pa e u e  fait il  a deu  pa ties. 
 PE Les bras, ils sont en deux parties ? 

 Léopol Bah oui pa e ue là… 

 Léa Elle dit, pa e u elle dit il  a le oude. 
 PE Ah, le as il est e  deu  pa ties pa e u il  a u  coude. Est-ce que vous êtes 

d a o d ? 
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 E Oui 

 PE Anne-Aëlle ? Lilou, elle vie t de ous di e ue le as, e  fait est pas juste u  
o eau, est e  deu  pa ties. Tu es d a o d ave  ça A e-Aëlle ? Oui ? Elles 

sont où les deux parties ? 

 Lilou G. Là et là. 

 PE Il  a u e pa tie e  haut ui est atta h e à l paule. Et  u e pa tie ui est e  as. 
Et les deux, elles sont reliées comment ? C est uoi u o  a i i au ilieu ? 

 EE Le coude. 

 PE Et bien oui, les bras, ils sont en deux parties. Il y a la partie qui est en haut. Le 

as. La pa tie ui est e  as, u o  peut appele  l ava t-bras. Notre bras est 

bien fait en deux parties avec le coude au milieu. 

Est-ce que vous pouvez tous toucher votre bras, la partie du haut ? La partie du 

haut seulement. Regarde bien Erwan, si tu plis ton bras, tu vois bien les deux 

morceaux. Il faut toucher le bras, la partie du haut. Aurélie, et Axelle. Elle est où 

la partie en haut, du bras ? …  

Et ai te a t, tou hez, l ava t-bras, la partie qui est en bas. La partie qui est en 

as, ap s le oude. D a cord, alors, tu retournes à ta place, merci Carla. 

Alors, maintenant, est- e ue tout le o de est d a o d ave  ot e a i e de 
représenter le bonhomme ? 

 EE Oui… o  

 PE J e te ds des « non ». Ceux qui pensent u il  a  encore quelque chose à 

modifier, à changer, ils lèvent la main. 

Qu est- e u o  peut fai e pou  ieu  ep se te  ot e o ho e, L a ? Tu 

nous le dis avant de changer. 

  E ha ge et o se vatio  su  soi et su  les aut es de l’i pla tatio  des bras. 

  Fin de séance 
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Annexe 10 – Productions d l ves, s a e  - Fiche « Les parties du corps manquantes » : 

Léo et Alix 
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Annexe 11 – Production d l ve, s a e  - Fiche « Les parties du visage manquantes », 

Léo 
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Annexe 12 – Photog aphie d l ve, L o, lo s de la ep odu tio  d u e positio  su  u  pa ti  

articulé (séquence « Le corps humain », s a e  d ap s u e photog aphie d athl te et 

photog aphies de p odu tio s d l ves lo s de la ep odu tio  d u e positio  d ap s u e 

image.             
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Annexe 13 – P odu tio s d l ves lo s de l valuatio  fi ale et mise en correspondance avec  

l valuatio  diag osti ue : dessins du bonhomme de Léo (MS), Alix (GS), Evan (MS), Léandre 

(GS) Tom (GS) et de Lilou L. (MS)         

EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 

 

 



 - 94 -  

 

EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 

 

 

EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
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EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 

  

EVALUATION DIAGNOSTIQUE   EVALUATION FINALE 
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Annexe  14 - Ta leau g al de l valuatio  it i e des dessi s du o ho e lo s de 

l valuatio  fi ale           
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Annexe 15 - Tableau ep se ta t l volutio  i dividuelle de la otatio  des dessins du 

bonhomme des élèves 

Evolution supérieure ou 

égale à +10 points 

Evolution supérieure à 

+2,5 points 

Evolution positive 

inférieure à +2,5 points 
Evolution négative 

         

 

Age 

(en 

mois) 

Note 

obtenue en 

septembre 

Age 

(en 

mois) 

Note 

obtenue en 

mars 

Ecart entre 

les deux 

évaluations 

Augmentation 

relative 

du nombre 

d'items validés 

Léo 47 8 53 21 13 163% 

Ninon 48 16 54 22 6 38% 

Evan 51 1 57 18 17 1700% 

Léandro 55 8 61 

 

    

Mehdy 47 8 53 4 -4 -50% 

Eloi 55 12 61 17 5 42% 

Lilou L. 45 3 51 21 18 600% 

Shiryû 50 16 56 18 2 13% 

Léna 53 12 59 19 7 58% 

Anne-Aëlle 61 14 67 27 13 93% 

Aurélie 58 10 64 18 8 80% 

Alix 60 12 66 20 8 67% 

Erwan 65   71 16 

 

  

Lilou G. 67 21 73 22 1 5% 

Doloresse 67 16 73 15 -1 -6% 

Sacha 57 12 63 16 4 33% 

Tom 57 6 63 20 14 233% 

Malya 68 22 74 20 -2 -9% 

Axelle 58 20 64 24 4 20% 

Léandre 68 9 74 21 12 133% 

Johann 61 15 67 25 10 67% 

Carla 68 21 74 23 2 10% 

Léa 67 19 73 21 2 11% 

Nathan 66 9 72       

Léopol 65 21 71 26 5 24% 

 

 

Moyenne 6,5 

 

Pourcentage d'élèves montrant un progrès supérieur à 

celui attendu 68,2% 

Pourcentage d'élèves montrant une régression 13,6% 
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Annexe 16 - Ta leau ep se ta t l volutio  de la ep se tatio  g aphi ue du o ho e 
de Alix et Léo 
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Résumé 

Considérant que la connaissance de son corps et la conscience de soi sont un moteur des 

apprentissages et so t esse tielles au d veloppe e t ps hologi ue et  so ial de l e fa t, e 

travail de recherche a pour objectif de préciser les actions pédagogiques permettant de 

développer la construction du schéma corporel hez l e fa t d âge maternelle. Après avoir 

déterminé les paramètres influençant cette construction tels que la richesse du vécu 

expérientiel et émotionnel et la reproduction des comportements et des activités du genre, 

j ai fait le hoi  de la ise e  œuv e d u  p ojet plu idis ipli ai e alliant différents types 

d a tivit s telles ue la ve alisatio , la a ipulatio , la e he he do u e tai e, la 

mobilisation physique et la palpation et l e p essio  o po elle. Les progrès réalisés ont été 

évalués de manière individuelle et statistique au regard de l a al se o pa ative des dessi s 

du bonhomme produits pa  les l ves ava t et ap s la ise e  œuv e de situatio s esti es 

favorables à la construction du schéma corporel. Cette a al se o t e, su  l ha tillo  

considéré, ue l a tio  p dagogi ue pe et de réduire de manière importante l i flue e 

des paramètres individuels mis en évidence que sont l âge et le sexe. 

 

Mots Clés 

schéma corporel –maternelle – dessin du bonhomme – âge – sexe  


